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I. DÉCLARATION D’INTENTION DE LA STRUCTURE

1) Présentation  des  intentions  du  Centre  Social  "La  Maison  Pop’"  à  travers  sa  charte 
habitant 

La Maison Pop’ vous propose un accueil, une écoute, un accompagnement permettant de répondre à vos besoins  
et vos envies sur votre territoire. C’est aussi un espace de services, de création de lien social et d’expression de  
tous favorisant les rencontres ,les échanges et les solidarités.

Nos intentions :

Nous souhaitons vous accueillir chaleureusement et être attentif à chacun d’entre vous pour vous permettre  
d’exprimer votre singularité. À partir de vos besoins, savoir-faire, souhaits, propositions, compétences et talents, 
nous vous proposons de vous accompagner dans la découverte du faire et vivre ensemble au sein du Centre 
Social.

C’est avec vous que nous créons des activités et moments conviviaux que vous retrouverez chaque mois dans  
l’Agenda  des habitants  ainsi  que  dans des programmations famille  et  enfance-jeunesse  .  Vous êtes libres de  
choisir votre niveau de participation offrant ainsi la possibilité d’oser, créer, innover, aider et expérimenter en  
toute sécurité et sans jugement.

L’ensemble des communes sur lesquelles agit la Maison Pop’ (Le Cours, Larré, Molac ,La Vraie-Croix, Lauzach,  
Berric et Questembert) vous propose un espace Pop’ dans lequel vous serez invités à venir vivre,  investir  et  
partager des moments collectifs. Nous déployons également des espaces d’animation au plus près des habitants 
dans les communes.

Qui nous représentons  : Le Centre Social,  structure de développement social local,  s’inscrit dans une volonté 
d’accompagner et  d’animer la  vie  sociale  de  l’ensemble des habitants  du  territoire  des  7 communes,  sous  la  
gouvernance du Centre Intercommunal d’Action Sociale de Questembert Communauté.

Nos publics/nos actions : Au sein du Centre Social vous pourrez rencontrer des enfants , des jeunes , familles ou  
adultes participants à différents projets/activités accompagnés par les professionnels de l’équipe de la Maison 
Pop’.

La Maison Pop’ s’engage auprès de vous :

● à vous informer sur le projet social, les principaux objectifs de l’année, le fonctionnement et l’organisation,

● à vous accueillir et à vous accompagner en fonction de vos besoins et souhaits, à participer,coconstruire,  
s’engager sur des activités/projets du Centre Social, 

● à vous proposer un accompagnement individuel ou collectif par un référent salarié ou un professionnel sur 
au sein de la Maison Pop’,

● à vous garantir une discrétion et un respect de la confidentialité des échanges  (Le partage d’informations 
peut être activé avec votre accord dans un souci d’ accompagnement individuel), 

● à vous garantir la couverture d’une assurance responsabilité civile dans le cadre des activités confiées.

Je m’engage :

● à prendre connaissance de la charte,

● à respecter les missions et les valeurs de La Maison Pop’, 

● à respecter le fonctionnement de la Maison Pop’ : inscriptions, annulations, respect des différents acteurs 

de La Maison Pop’ (autres habitants, salariés, stagiaires et bénévoles), 

● à respecter une discrétion concernant les personnes ou familles,

● à informer le référent désigné de l’activité de toutes difficultés rencontrées,

● à respecter les lois  concernant l’interdiction de consommer,  posséder,  inciter à consommer toutes les  

drogues illicites,

● à respecter l’interdiction de la consommation de tabac au sein de nos locaux,

● à être en état de sobriété totale et de ne pas consommer ou détenir d’alcool dans le cadre de nos activités.
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2) Valeurs et missions fondamentales du Centre Social au regard des agréments 

Les centres sociaux se définissent aujourd’hui comme :

● des  lieux  de  proximité  à  vocation  globale,  familiale  et  intergénérationnelle,  qui  accueillent  toute  la 
population en veillant à la mixité sociale. Ils sont ouverts à l’ensemble de la population à qui ils offrent un 
accueil, des activités et des services ; par là même ils sont en capacité de déceler les besoins et les attentes  
des  usagers  et  des  habitants.  Ce  sont  des  lieux  de  rencontre  et  d’échange  entre  les  générations,  ils  
favorisent le développement des liens familiaux et sociaux ;

● des lieux d’animation de la vie sociale permettant aux habitants d’exprimer, de concevoir et de réaliser 
leurs projets :  ils  prennent en compte l’expression des demandes et des initiatives des usagers et des 
habitants, et favorisent la vie sociale et la vie associative. Ils proposent des activités ou des services à  
finalité sociale,  éducative,  culturelle ou de loisirs,  ainsi  que des actions spécifiques pour répondre aux  
problématiques  sociales  du  territoire.  Ils  favorisent  le  développement  des  initiatives  des  usagers  en 
mettant des moyens humains et logistiques à leur disposition.

Les centres sociaux poursuivent les finalités suivantes :

• l’inclusion sociale et la socialisation des personnes;

• le développement des liens sociaux et la cohésion sociale sur le territoire ;

• la prise de responsabilité des usagers et le développement de la citoyenneté de proximité.

Les  structures  de  l’animation  de  la  vie  sociale  ne  peuvent  héberger  aucune  activité  politique,  syndicale  et 
confessionnelle. Les valeurs et principes de la République française s’appliquent aux structures de l’animation de 
la vie sociale. En raison des finalités poursuivies, il en découle des principes qu’il est opportun de rappeler pour 
faciliter leur appropriation par l’ensemble des acteurs, professionnels, bénévoles, usagers et partenaires :

• le respect de la dignité humaine ;

• la laïcité, la neutralité et la mixité ;

• la solidarité ;

• la participation et le partenariat.

La démarche participative des usagers/habitants est l’élément fondamental de l’intervention des structures de 
l’animation de la vie sociale. Cette dernière se traduisant par :

• la dynamique participative qui permet la prise en compte des besoins prioritaires exprimés par les  
habitants et une adaptation des orientations politiques des financeurs, 

• l’expertise  d’usage  de la  population  qui  contribue  à  une meilleure  adéquation  et  efficacité  de  
l’action publique,

• La participation vise les usagers, les habitants du territoire et les familles (y compris les enfants et  
les jeunes) ainsi que les bénévoles.

Animés par une équipe de professionnels et de bénévoles, les centres sociaux développent un projet d’animation  
globale.  L’objectif  général  est  de  rompre  l’isolement  des  habitants,  de  prévenir  et  réduire  les  exclusions,  de  
renforcer les solidarités entre les personnes en les intégrant dans des projets collectifs, leur permettant d’être  
acteurs et d’assumer un rôle social au sein d’un collectif ou sur un territoire.

Dans le cadre de l’animation de la vie sociale, les centres sociaux ont des missions complémentaires :

• organiser une fonction d’accueil et d’écoute des usagers – habitants, des familles et des groupes  
ou des associations ;

• assurer une attention particulière aux familles et aux publics fragilisés ;

• développer  des  actions  d’intervention  sociale  adaptées  aux  besoins  de  la  population  et  du  
territoire ;

• développer la participation et la prise de responsabilité par les usagers et les bénévoles ;

• organiser la concertation et la coordination avec les professionnels et les acteurs impliqués dans 
les problématiques sociales du territoire et / ou sur leurs axes d’intervention prioritaires.

Le projet « familles » du centre social doit répondre aux problématiques familiales repérées sur le territoire et  
développer des actions, principalement des actions collectives favorisant l’épanouissement des parents et des 
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enfants, le renforcement de la cohésion intra-familiale et les relations et solidarités inter-familiales.

3) Engagements des élus pour 2025-2029
« Au nord-est du département du Morbihan, les 13 communes qui composent Questembert Communauté, ont vu  

une forte augmentation de leur population entre 2012 et 2021. Même si la dynamique s’est un peu estompée, la 

qualité de vie, la richesse du tissu associatif, l’offre de services (commerces, éducation, transports, …) font que le 

territoire reste attractif et voit arriver de nouveaux habitants.

En 2022, pour structurer la politique sociale, le territoire s’est doté d’un CIAS (Centre Intercommunal d’Action 
Sociale) avec pour ambition d’offrir une même qualité de service aux habitants de Questembert Communauté en  
prenant en compte leurs besoins spécifiques en fonction par exemple de leur âge ou de leur situation familiale.

Dans la foulée de la mise en place du CIAS, nous avons créé un Centre Social communautaire, la Maison Pop 
intervenant sur la partie du territoire non couvert par les actions d’un Centre Social associatif existant.

Ces 2 équipements sont désormais les 2 acteurs de proximité des habitants afin de prendre en compte l'ensemble  
de la population dans la diversité de ses composantes et des aspirations. Dans leur fonction d'animation, ils visent  
à faire participer le plus grand nombre à la vie locale, en accordant une attention particulière aux familles et aux  
personnes  confrontées aux difficultés sociales, économiques et culturelles. 

Depuis la mise en place du CIAS, nous avons créé plusieurs instances visant à structurer la gouvernance et en 
faciliter le pilotage.

Aussi,  les  comités  techniques  réunissent  élus,  habitants  et  techniciens  autour  des  thématiques  de  la  petite 
enfance et de la famille, de la jeunesse, de l’animation de la vie sociale, de l’accès aux droits et de la santé. Ces  
rencontres ont lieu au rythme de 3 à 4 comités par an.

Une  commission  permanente,  organe  de  réflexion  et  de  prospective,  réunit  un  groupe  restreint  d’élus  et  de 
techniciens environ toutes les 2 semaines.

Enfin,  une  commission  «  centres  sociaux  »  se  réunissant  tous  les  trimestres,  aborde  les  problématiques  
spécifiques au fonctionnement des 2 centres sociaux du territoire permettant ainsi d’harmoniser leurs actions.

Les calendriers des échéances relatives à l’agrément de chaque structure sont encore en décalage.  Le projet  
politique est de réussir à les aligner d’ici les toutes prochaines années.

Une Analyse des Besoins Sociaux a été menée courant 2023 afin de construire le projet social de territoire. Elle  
constitue désormais le fil rouge de nos actions sur le territoire. On peut cependant dégager les priorités :

● Rompre l’isolement des habitants de notre territoire

● Réduire  les exclusions

● Renforcer  les  solidarités  entre  les  personnes  en  les  «  intégrant  »  dans   des  projets  collectifs,  en  leur  

permettant d’être actrices et d’assumer un rôle au sein  d’un collectif.

● Renforcer le lien social, la proximité et le maillage
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● Accompagner les familles du territoire

La signature de la nouvelle CTG 2025-2029 permettra de cadrer et de consolider les actions nécessaires à la 
conduite de la politique sociale du territoire de Questembert Communauté.

Nous sommes convaincus que ce projet répond aux besoins de nos habitants et qu’il  contribuera au bien vivre sur 
notre territoire.” 

Jean - Pierre GALUDEC 
Vice président au CIAS  de Questembert Communauté 
Maire de Pluherlin 
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II. MÉTHODOLOGIE ET DÉMARCHE

1) Approche participative et inclusive

Ce premier agrément a marqué un tournant dans la démarche du Centre Social, établissant une collaboration 
étroite au sein de l'équipe et favorisant la coopération pour construire une vision commune. Cette vision repose 
sur un principe fondamental :  offrir aux habitants des espaces et des projets propices à leur épanouissement 
personnel et collectif, en répondant à leurs besoins, aspirations et volontés.

Cette dynamique a permis à l’équipe de prendre le temps de réfléchir ensemble, de structurer ses intentions et  
d’aligner ses valeurs avec celles des habitants. L’audace, l’innovation et la transformation ont été des moteurs clés 
dans cette démarche,  en plaçant les habitants au cœur de la construction collective et en répondant à  leurs 
attentes. Ce processus a donné naissance à un projet fédérateur, porté par une participation active et inclusive de 
tous les acteurs : professionnels, habitants, partenaires et élus.

L’expérimentation  a  été  un  élément  central  de  ce  premier  agrément,  offrant  à  chacun,  dans  un  climat  de  
bienveillance et de sérénité, la possibilité de contribuer à la construction collective. Cette approche a favorisé un  
dialogue ouvert et des interactions riches entre les différents publics impliqués, permettant de coconstruire des 
outils  adaptés  à  leurs  besoins  et  à  leurs  aspirations.  Ces  outils  visent  non  seulement  à  encourager  
l’épanouissement individuel et collectif, mais aussi à recentrer les actions du Centre Social en s’appuyant sur les  
dynamiques locales et les initiatives des habitants eux-mêmes.

La démarche participative ne s'est pas arrêtée là. Pour l’évaluation, le Centre Social a mis en œuvre divers outils  
consultatifs et participatifs, mobilisant les espaces Pop’, les instances du Centre Social et les différents publics 
concernés. En interrogeant les multiples acteurs, qu'ils soient habitants, partenaires, professionnels ou élus, cette 
approche inclusive a permis de recueillir une pluralité de points de vue et d’enrichir la réflexion collective.

Nos intentions et engagements :

• Sensibiliser  :  impliquer  les  professionnels,  habitants,  bénévoles,  partenaires  et  élus  afin  qu’ils 
occupent pleinement leur rôle dans la dynamique territoriale.

• Coconstruire  :  travailler  en  collaboration  avec  les  habitants  et  le  Centre  Social  Éveil  pour  la 
consultation des habitants du territoire intercommunautaire.

• Impliquer : utiliser des outils participatifs adaptés à chaque public pour garantir leur inclusion 
dans la démarche.

• Communiquer : rendre notre démarche de renouvellement lisible et accessible à tous.

• S’appuyer : valoriser et dynamiser les initiatives portées par les habitants.

• Animer : mobiliser les espaces Pop’ comme lieux d’échanges, d’expérimentations et de rencontres.

• Se  positionner  : agir  en  tant  que  facilitateur  pour  accompagner  la  démarche  et  soutenir  la  
participation active de chacun.

En somme, cette démarche reflète une volonté constante de coconstruction et d'inclusion, où chaque acteur a sa 
place et peut contribuer au projet collectif. Ces principes animent encore aujourd'hui les actions du Centre Social,  
avec l’ambition de bâtir un avenir plus solidaire, participatif et engagé pour le territoire et ses habitants.

2) Étapes clés de la construction du projet social

Le rétro planning,sur la  page suivante,  présente les thématiques liées au renouvellement pour l'année 2024. 
Élaboré et finalisé en octobre 2023, il retrace de manière globale les étapes franchies par les différents acteurs 
tout au long du processus.
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En annexe 1, le tableau de bord, régulièrement ajusté au fil du temps.

• Une première mise à jour a été effectuée en décembre 2023, suite à la demande de la CAF  
d’élaborer un diagnostic partagé du territoire couvrant l’ensemble du périmètre du CIAS, en 
partenariat avec le Centre Social associatif Éveil.

• Une seconde révision a eu lieu en mars 2024, à la suite du travail collaboratif mené entre les 
deux structures.

• Enfin, une troisième actualisation a été réalisée en septembre 2024, afin de se réaligner 

• avec le rétro planning initialement prévu.
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3) Espaces et acteurs mobilisés

Instances de construction de l’action sociale globale :

Ces instances réunissent des professionnels, des élus, des partenaires, ainsi que des habitants-bénévoles. Elles  
favorisent  une  dynamique  d’enrichissement  mutuel,  s’appuyant  sur  des  informations  issues  à  la  fois  de  la  
proximité locale et d’une vision plus large du territoire. Ces espaces incluent également des groupes de travail  
thématiques avec des partenaires institutionnels.

Groupes de travail dédiés aux actions du Centre Social :

Composés  de  professionnels  et  d’habitants-bénévoles,  ces  groupes  de  travail  définissent  les  orientations  et 
intentions  des  actions  du  Centre  Social.  Actuellement,  des  expérimentations  sont  en  cours,  explorant  des  
collaborations  associant  professionnels  et  habitants,  ainsi  que  habitants  et  élus.  Ces  espaces  constituent  un 
moteur essentiel pour impulser les projets du Centre Social.

Instances de soutien et de pilotage stratégique : 

La CAF, par l’intermédiaire de son conseiller technique, accompagne le processus de renouvellement d’agrément  
et  peut  être  sollicitée  par  la  direction  du  Centre  Social  pour  un  appui  méthodologique.Les  habitants  et  
partenaires jouent un rôle central dans l’évaluation des actions, l’élaboration du diagnostic, et la définition des 
futures  orientations  stratégiques  pour le  prochain  agrément,  garantissant  ainsi  l’impact  et  la  pertinence  des  
initiatives du Centre Social.
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III. ÉVALUATION DU PREMIER AGRÉMENT 2022-2024

Extrait du diaporama comité technique animation de la vie social du 28 mai 2024

1) Journées d’évaluation des professionnels : Du "pas de côté" à l’analyse des actions et 
de leurs impacts

L’évaluation du projet du Centre Social a débuté par deux forums rassemblant l’ensemble des professionnels. Ces  
journées ont permis une approche transversale pour analyser les axes de travail, les objectifs opérationnels et les  
actions prévues dans le cadre du projet.

Dans une seconde phase, la réflexion s’est orientée vers la transition du Centre Social, en mettant l’accent sur 
l’animation globale. Les échanges ont permis d’explorer les intentions, les valeurs et les postures à adopter pour 
développer une culture commune au sein de l’équipe.

Au total,  20 professionnels du Centre Social  ont participé aux deux journées d’évaluation,  organisées les 22 
février et 14 mars.

 Évaluation par les professionnels des objectifs opérationnels et des actions du projet du Centre Social→

Pour ces journées d’évaluation, deux outils spécifiques ont été utilisés :

● Le tissage coopératif transversal : Cet outil avait pour objectifs de permettre aux professionnels de se 
réapproprier les actions et objectifs du Centre Social, tout en matérialisant le travail transversal réalisé.  
Cet exercice a également servi à renforcer notre démarche d’animation globale.

À retenir :

Cette  démarche  a  permis  aux  professionnels  de  mesurer  le  travail  accompli,  tant  individuellement  que  
collectivement.  Si  la  transversalité  des  actions  est  bien  présente,  elle  nécessite  désormais  d’être  davantage  
ancrée dans les pratiques quotidiennes.  L’appropriation collective de cette démarche doit  devenir un réflexe 
constant pour renforcer l’impact global du Centre Social.
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Cependant, les résultats montrent que la structure est sur la bonne voie en matière de transversalité. Les outils et 
espaces de co-réflexion et de co-construction, mis en place depuis juillet 2022, jouent un rôle essentiel et devront  
continuer à soutenir cette dynamique positive.

 Résumé de l’évaluation des professionnels à travers les objectifs opérationnels →

Axe A: Accompagner les transitions et les actions de solidarités

Objectifs : 

• Développer l’estime de soi et l’émancipation des habitants

• Favoriser la place des habitants au sein du Centre Social

À retenir : À travers cette évaluation, nous observons une augmentation significative du rôle des habitants au 

sein du Centre Social. Cependant, il reste encore un défi à relever, celui de les amener à construire ensemble  

un comité de pilotage du Centre Social.  Au cours des deux premières années de cet agrément initial,  nous 

avons constaté une dynamique et une évolution marquées des différents acteurs, nécessitant une gestion et un 

accompagnement  attentifs  (via  des  outils,  des  formations,  des  chartes,  etc.).Pour  promouvoir  cet  objectif  

d'estime  de  soi  et  d'émancipation,  il  est  essentiel  de  consacrer  du  temps  à  une  analyse  régulière  de  nos  

pratiques et de nos démarches. Cela implique particulièrement de renforcer l'accompagnement individuel des 

habitants avant de tendre vers des actions collectives.Du point de vue des professionnels, cette prise de temps 

doit être partagée et équilibrée.
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Axe A: Accompagner les transitions et les actions de solidarités

Objectifs : 

• Favoriser les démarches solidaires

• Proposer de l’information et de l’accompagnement individuel et collectif

À retenir : Des outils n’ont pas été créés, mais il en ressort que cette démarche solidaire s’est construite à  

travers le parcours d’habitants au sein du Centre Social avec cette volonté forte de partage et de transmission  

au sein des espaces d’animation.

En effet, la création d’ateliers animés ou co-animés par les habitants reposent aussi sur la valeur d’entraide, 

forte motivation pour chacun d’entre eux.

Ainsi,  la  programmation  actuelle  des  ateliers  illustre  cette  démarche  dans  laquelle  les  participants  se 

reconnaissent de plus en plus.

Pour exemple, la première journée habitant a été construite et animée par les habitants courant avril 2024, 

inspirée par des notions de partage, d’entraide et de dons.

De la conception, à l’organisation jusqu’à la réalisation, il y a eu une implication forte et régulière des habitants  

autour de l’intention du « faire » ensemble pour accueillir d’autres habitants.

Le succès rencontré sur la participation et l’appréciation générale de l’évènement a donné l’envie à tous les 

acteurs  de  renouveler  l’évènement  autour  de  la  thématiques  « trucs  et  astuces  sur  différents  sujets  du 

quotidien « valorisant » les savoirs, le partage et l’entraide.

Un travail avec des habitants est en cours pour créer une charte de mobilité solidaire avec les véhicules du 

centre social.

Axe A: Accompagner les transitions et les actions de solidarités

Objectifs : 

• Contribuer à l’usage du numérique 

• Être acteur sur la démarche du territoire

À  retenir  : Au  travers  de  ces  actions  ,le  centre  social  est  en  lien  avec  les  partenaires  de  territoire.Il   se  

positionne malgré tout comme révélateur des besoins d’accès aux droits plus globaux que l’on doit interroger 

sur le prochain diagnostic. Nous devons nous réinterroger sur cet objectif au regard de la place renforcée de 

l’espace France services. Le lien avec l’animatrice numérique de l’EFS doit être encore plus développé avec les 

professionnels mais également en lien avec les espaces investis  par les habitants.
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Axe B: Renforcer le lien social, la proximité et le maillage territorial

Objectifs : 

• Favoriser la transmission à travers les liens intergénérationnels

• Développer des actions intergénérationnelles

À  retenir  : Les  actions  intergénérationnelles  et  la  journée  habitant  mises  en  place   ont  été  initiées  en  

adéquation avec  l’implication des habitants suite à un accompagnement avec les professionnels du Centre 

Social.Les  actions  intergénérationnelles  ont  un  impact  fort  sur  l'épanouissement  des  habitants  ,  sur  la 

valorisation  des  compétences  et   permet  de  renforcer   leur  place  en  tant  qu’acteur  de  territoire.  Des  

expérimentations sur les accueils de loisirs avec des habitants bénévoles tendent à confirmer le besoin de  

partage et de découverte à l’autre. Ces actions  répondent  au  besoin  important de lutte contre l’isolement.

Axe B: Renforcer le lien social, la proximité et le maillage territorial

Objectifs :

• Développer la notion de proximité

• Renforcer la présence sur les communes

À retenir : Les Espaces Pop’ mis à disposition par les communes sont un atout permettant de développer des  

actions  en proximités.   La  seule présence des professionnels  sur  des temps spécifiques ne  permet pas de  

toucher au mieux la population. Cette dynamique de proximité à réellement pris forme suite à l’investissement  

et  participation des habitants de s’approprier les lieux  et développer les temps d’animation en itinérance 

accompagné par  l’animateur habitant .   Les actions hors les murs ou en aller-vers doivent être ciblées  en 

partenariat sur des temps d'événements proposés par les communes.
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Axe B: Renforcer le lien social, la proximité et le maillage territorial

Objectifs :

• Développer la notion de proximité

• Repérer les dynamiques de territoire

À retenir : Le repérage des dynamiques de territoire s’est fait en expérimentant des propositions et en étant au 

plus  près  des  acteurs  locaux  des  communes  (élus,  agents  communaux  ,associations,  événements)  et  

principalement en s’appuyant sur les habitants eux-mêmes (contacts, bouche à oreille, connaissance de leur  

territoire).

Cette dynamique demande une communication et un contact régulier avec les différents acteurs ainsi qu’un 

accompagnement des propositions portées par les habitants.

Axe B: Renforcer le lien social, la proximité et le maillage territorial

Objectifs : 

• Accompagner les dynamiques partenariales

• Identifier le réseau d’acteurs et favoriser l'interconnaissance

• Renforcer le lien avec les partenaires

À retenir : Le travail d’appropriation du projet social par les professionnels permet de mieux identifier nos axes 

d’actions et d'interventions et de fait d'expérimenter des temps et projets partenariaux qui répondent à un 

besoin repéré et qui s'inscrivent en complémentarité pour les habitants du territoire.

Axe C: Accompagner les familles du territoire

Objectifs : 

• Coordonner des projets autour de la parentalité

• Développer des actions collectives familles

À retenir :  Les actions collectives destinées aux familles sont un levier essentiel pour répondre de manière  

précise  à  leurs  besoins.  Elles  facilitent  la  mise  en  place  d'un  travail  collaboratif  et  coopératif  avec  les  

professionnels du Centre Social et les partenaires locaux, permettant ainsi d'offrir un accompagnement global  

dans divers aspects de la vie quotidienne. Cette coordination doit être renforcée pour maximiser l'impact sur 

les familles.

Axe C: Accompagner les familles du territoire

Objectifs : 
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• Coordonner des projets autour de la parentalité

• Favoriser les liens inter services et partenariaux sur la question de la parentalité

À retenir : Le projet famille s’articule en transversal avec tous les professionnels du Centre Social autour d’un 

travail  de sensibilisation ,  accompagnement,  élaboration d’outils  permettant de coordonner une démarche 

cohérente au sein du Centre Social.

Le  réseau  partenarial  externe  se  construit  en  cohérence  et  complémentarité  des  actions  des  partenaires  

comme avec Les Parentillages ou le Centre Médico Social autour d’actions ou ateliers co-construits.

Une démarche d’interconnaissance partenariale continue à se construire en fonction des missions et actions de 

chacun.

Axe C: Accompagner les familles du territoire

Objectifs : 

• Accompagner les familles en situation de fragilité

• Proposer de l’information et de l’accompagnement individuel et collectif

À  retenir  : Nous  situons  aujourd’hui,  au  regard  de  notre  évaluation,  un  enjeu  essentiel  autour  de 

l’accompagnement des familles en situation de fragilité. L’articulation entre l’accompagnement individuel et  

collectif s’avère complémentaire et essentielle. L’accompagnement individuel de la référente famille, sur un  

premier  rendez-vous,  permet  une  évaluation  sociale  globale  de  la  situation  et  une  proposition  soit 

d’accompagnement individuel et collectif et/ou une orientation vers les partenaires sociaux et associations du 

territoire. L’entrée des familles par le centre social semble plus accessible pour certaines familles et la relation  

de confiance qui se crée apparaît facilitante pour poursuivre d’autres démarches par la suite.

En lien avec les missions du SIJ , nous avons constaté une forte augmentation des demandes de rendez- vous. À  

travers  le  tissu  partenarial  externe  et  interne  ,  le  dispositif  semble  être  reconnu  et  cela  amène  des 

accompagnements complémentaires. 

Les publics jeunes fragiles et isolés sont de plus en plus présents à travers les permanences et également les 

actions partenariales .

L’impact de nos actions sur le publics jeunes et son entourage nous a amené à replacer le dispositif SIJ sur 

l’ensemble du territoire afin de permettre une facilité d’orientation et d’accompagnement à l’échelle des 13 

communes. 

Axe C: Accompagner les familles du territoire

Objectifs : 

• Favoriser l’autonomie et l'émancipation des familles

• Contribuer à l’épanouissement des enfants et des jeunes

À retenir : Les accueils de loisirs enfance , jeunesse et la PS jeunes sont des espaces et leviers de développement  

et  d’  accompagnement  de  projets  favorisant  l’épanouissement,  l’émancipation  et  l’autonomie  du  public.  Le 

projet  de  développement global  des compétences  psychosociales  via  l’animation  globale permet d’avoir  un 
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socle  commun  d’intentions  et  de  valeurs  pédagogiques  et  doit  être  renforcé.  La  démarche  de  parcours  et  

d’accueil d’enfant à besoin spécifique doit être valorisée et  renforcée. Le Service Information Jeunesse devient  

aujourd’hui un partenaire privilégié (service du CIAS)du Centre Social dans l’accompagnement de projets de 

jeunes via les animateurs PS jeunes.

Axe C: Accompagner les familles du territoire

Objectifs : 

• Favoriser l’autonomie et l'émancipation des familles

• Permettre aux familles de concilier vie professionnelle et vie familiale

À retenir : Au cours de notre 1er agrément et en lien avec les mises en place des dispositifs du CIAS , des actions 

ont été reprises par d’autres instances , notamment le projet réseaux baby-sitting ( relais petite enfance).  Le 

dispositif  argent  de  poche  à  été  arrêté  mais  le  SIJ  se  porte  soutien  aux  collectivités  qui  souhaitent  se 

l’approprier . En effet, ce réajustement de nos actions rentre dans notre démarche d’être au plus près de nos  

intentions et  du  besoins ,  qui  se situe notamment et  à  présent sur  des dispositifs  ciblant  des  publics  plus 

fragiles. 

Le parcours BAFA quant à lui est un dispositif qui rentre dans nos objectifs initiaux et qui tend à se développer  

avec des impacts beaucoup plus larges .  Au niveau des propositions sur l’enfance et la jeunesse , les ouvertures 

large des horaires des ACM enfance et jeunesse permettent aux familles de concilier vie professionnelle et vie  

familiale. La mise en place de séjours ainsi que le système de navettes pour la jeunesse et le CLAS permettent  

également de répondre à cet objectif.
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 → Évaluation des professionnels de la démarche d’animation globale du projet du Centre Social
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2) Secteurs d’activités : De l’animation de nos espaces à l’évaluation par les habitants

Afin d’assurer une évaluation adaptée et pertinente, des outils spécifiques ont été conçus pour répondre aux 
particularités  de  chaque  secteur  d’activité  et  aux  publics  concernés.  Leur  élaboration,  réalisée  de  manière 
collaborative avec les équipes et instances du Centre Social, s’inscrit dans une dynamique participative.

Ces outils,  portés par les professionnels,  permettent d’évaluer les actions menées sur une période donnée et  
s’appuient sur l’histoire de la structure. Cette démarche vise à harmoniser les méthodes tout en respectant les  
spécificités de chaque domaine d’intervention.

Affiche « Évaluation » du Centre Social

Extrait évaluation ACM enfance :
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Évaluation des Secteurs du Centre Social :

À retenir : Depuis 2023, le secteur des habitants évolue de manière significative,  reflétant la diversité et les  
particularités de ceux qui fréquentent le Centre Social. Cette dynamique renforce l’engagement des bénévoles et  
l’accompagnement  individualisé.  De  nombreux  habitants,  ayant  vécu  des  situations  d’isolement,  souhaitent 
transmettre leur savoir-faire et se sentent valorisés par leur participation. Certains s’impliquent dans des projets 
solidaires, leur engagement au forum du projet social ayant renforcé leur sentiment d’appartenance et leur rôle  
d’acteurs locaux. Le Centre Social se positionne comme un levier de citoyenneté et d’engagement, accompagnant  
les habitants dans la place qu’ils souhaitent prendre au sein du territoire.
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 Évaluation du Secteur Famille →

L’évaluation du secteur famille s’est déroulée sur deux ans, à travers :

À retenir : Le secteur Famille du Centre Social a répondu à ses objectifs en renforçant les liens familiaux, en valorisant les 
compétences des participants, et en offrant des temps de loisirs accessibles. Cependant, des efforts sont nécessaires pour 
améliorer la visibilité des dispositifs et encourager une co-construction active avec les familles. Le Centre Social La Maison 
Pop’ demeure un espace ressource essentiel, avec une capacité d’adaptation aux besoins des familles du territoire.
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3) Retours des membres du Conseil d’Administration du CIAS Questembert Communauté
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4) Evaluation des partenaires 
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5) La fonction accueil et écoute via l’accueil du Centre Social 

Outil créé et animé par la chargée d’accueil
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6) La participation des habitants 

Zoom sur nos trois dimensions Centre Social :

La Participation des Habitants : Une Dynamique au Cœur du Centre Social

Nous avons voulu donner une nouvelle impulsion à notre démarche en réfléchissant à la manière de renforcer et 

d’initier le développement du pouvoir d’agir des habitants. Cette réflexion nous a conduits à poser les bases de ce 

qui  constitue,  selon  nous,  les  trois  dimensions  fondamentales  d'un  Centre  Social.  Nous  avons  ainsi  pris  un 

moment pour évaluer et nommer les éléments essentiels qui favorisent cette dynamique participative.

Une démarche de développement du pouvoir d’agir

De la Maison des Services à la Maison de la Citoyenneté, notre ambition a toujours été de créer un espace où les  

habitants peuvent réellement s’engager et avoir un impact. Dans ce processus, nous avons fait le choix de nous  

concentrer sur le "faire faire", une approche où le professionnel se place en retrait pour permettre à l’habitant de 

prendre toute la place qu’il souhaite. Ce positionnement permet de valoriser l'autonomie et la capacité d'agir des  

habitants tout en les soutenant activement.

L’accent est également mis sur la collaboration : en collaborant, nous croyons fermement que la mise en commun  

des  idées  et  des  compétences  crée  une  dynamique  plus  riche  et  plus  intense.  Cela  crée  des  interactions 

associatives où les échanges sont plus fluides, plus créatifs, et où chacun peut se sentir à sa place.

Le schéma d’accompagnement à l’action

En avril  2024,  nous avons travaillé en collaboration avec les professionnels et les animateurs d'ateliers pour 

élaborer un schéma illustrant cette approche. Ce schéma met en lumière les trois dimensions du Centre Social, et  

démontre clairement la place centrale que la participation des habitants occupe dans nos actions. Le processus 

26



d’accompagnement se fonde sur une logique de co-construction et de collaboration,  et il  inclut  également la  

notion de "faire faire", qui implique que les professionnels se positionnent comme des facilitateurs d’initiatives, et 

non comme des acteurs principaux.

Evolution de la participation des habitants

Aujourd’hui, certains habitants se situent au degré 4 selon la circulaire de la CNAF, ce qui témoigne de l’évolution 

de  leur  niveau  de  participation.  Nous  avons  observé  une  transformation  progressive  de  l’engagement  des 

habitants, qui ont commencé par participer aux ateliers avant d’évoluer vers une proposition et construction de 

nouveaux temps et espaces. Cette évolution a permis aux habitants de s’investir de manière plus significative 

dans l’animation et la projection des ateliers.

Aujourd’hui, plusieurs animations sont menées par les habitants eux-mêmes dans des espaces comme les ACM 

(activités  collectives  et  modules),  et  des  perspectives  d’évolution  sont  envisagées,  notamment  en  termes 

d’itinérance,  de  communication  et  de  valorisation  de  ces  initiatives.  Par  ailleurs,  certains  habitants  sont  

également investis comme bénévoles CLAS et contribuent activement à la réflexion et aux propositions.

Les étapes à venir : Renforcer le travail collaboratif

Un des enjeux majeurs pour les années à venir est de poursuivre et d'amplifier le travail collaboratif entre les 

salariés, les bénévoles et les élus. Ce travail en réseau est essentiel pour renforcer l’action collective et faire en  

sorte que les habitants puissent jouer un rôle clé dans les décisions du Centre Social.

Une  validation  est  également  en  cours  pour  une  adhésion  à  la  FDCSB  (Fédération  des  Centres  Sociaux  et  

Socioculturels  de  France)  à  partir  de  2025.  Toutefois,  cette  démarche  nécessite  de  maîtriser  l'engagement 

budgétaire sur trois ans pour garantir la pérennité de notre action.

L’objectif : Valoriser chaque acteur de la participation

Dans toutes ces démarches, notre objectif principal reste de valoriser chaque acteur de la participation. Pour ce 

faire, nous mettons l’accent sur un accueil chaleureux et simple, dans le but d’accompagner chaque habitant dans 

son parcours et de l’aider à s'engager à son rythme. Cette approche vise à favoriser la réussite de tous, en offrant  

à chacun les outils et les opportunités pour s’impliquer pleinement dans la vie du Centre Social et du territoire.

7) Nos perspectives 2025-2029 dans une  une continuité du premier agrément 

S'appuyant sur les enseignements de la période 2022-2024, le Centre Social aborde la période 2025-2029 avec  

une ambition renouvelée et une approche toujours plus attentive aux besoins des habitants, dans une logique de 

continuité et de renforcement de ses actions. 

• Soutien aux familles : Renforcement des actions de parentalité, accompagnement quotidien et création 

d’espaces d’échange.

• Communication améliorée : Outils accessibles, plaquette d’information et visibilité accrue sur les réseaux.

• Participation citoyenne :  Création de commissions et d’un Comité des habitants pour une implication 

directe.

• Accueil  et  écoute :  Mise  en  place  d’une  charte,  formation  des  équipes  et  espace  dédié  à 

l’accompagnement.

• Empowerment  des  habitants :  Encouragement de l’autonomie,  des projets  participatifs  et  du  pouvoir 

d’agir.

• Action de proximité : Déploiement d’initiatives mobiles et d’activités dans les communes.

• Innovation sociale : Adaptation des actions aux évolutions du territoire et mutualisation des ressources.

• Évolution des professionnels : Formation ciblé  et intégration progressive des habitants dans les prises de 

décisions .
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IV - LE DIAGNOSTIC DE TERRITOIRE : 
CENTRE SOCIAL LA MAISON POP’ 

1)  La mise en œuvre de la démarche 

a) Une vision globale de territoire pour définir le diagnostic des centres sociaux  

Dans le cadre de la demande de la CAF 56 (décembre 2023), nous avons ajusté notre démarche afin de réaliser un 

diagnostic à l’échelle du territoire de la CTG, ce qui revient au territoire du CIAS Questembert Communauté ( 13 

communes  )   .  Depuis  2022,  les  deux  centres  sociaux  collaborent  dans  différentes  instances  de  travail  pour  

renforcer leur interconnaissance et analyser les problématiques territoriales. La démarche de diagnostic partagé 

s'inscrit ainsi comme la suite logique, voire la concrétisation de ce processus.

L’objectif des centres sociaux a été, dans un premier temps, de définir, en lien avec l’Analyse des Besoins Sociaux  

(ABS)  réalisée  en  2023/2024,  les  thématiques  à  approfondir  dans  nos  diagnostics.  Ces  thématiques  sont  les 

suivantes :

• L’habitat - L’alimentation - La consommation

• Le bien vieillir sur le territoire

• L’isolement / La solidarité

• La famille : thématique spécifique à notre territoire ( La Maison Pop’)  / La jeunesse

b) Les espaces de la mise en œuvre du diagnostic 

Le schéma ci-dessus présente les espaces de travail qui ont permis de réaliser le diagnostic depuis avril 2024. 
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2) Zoom sur les outils utilisés : 

a) Les données froides du territoire

Notre base de données froides est l’analyse des besoins sociaux du CIAS de Questembert Communauté,  réalisée 

sur  l’été  2023 via  plusieurs  questionnaires  diffusés  à  l’ensemble  de  la  population,  et  des  données  tirées  de 

différentes sources.

b) Les données chaudes du territoires

Concernant les données chaudes,elles ont pour objectifs : 

• de permettre aux acteurs d’exprimer leurs points de vue et visions de leur territoire/commune 

• d’expliciter, de conscientiser les enjeux que les habitants identifient sur leur territoire

• de permettre aux habitants d’expliciter les projets pour leur territoire et de faire remonter les 

problématiques.

Nous avons utilisé différents outils :

• L’évaluation du projet social 2022-2024  établi au premier semestre 2024

• 3 questionnaires établis en collaboration avec le Centre Social Éveil avec pour objectifs d’ affiner les  

données liées à l’ABS et proposer des thématiques repérer comme prioritaires par les centres sociaux

Concernant les questionnaires :

• Pour le questionnaire habitants du territoire : nous avons récolté 151 réponses .

• Pour le questionnaire famille : nous avons eu 88 réponses

• Pour le questionnaire jeunesse : nous avons recueilli 68 réponses 

Nous avons récupéré aussi les réponses d'une action hors les murs durant les vacances scolaires 2024, à laquelle 

une trentaine de jeunes ont répondu.

• Des espaces de consultation des habitants du 30 juin au 7 septembre 2024 incluant les forums des  

associations en septembre 2024
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Nous avons utilisé des outils comme le porteur de parole,  des outils de photolangage, qui nous ont permis de  

recueillir  la  parole  des  habitants  sur  les  différentes  thématiques  ciblées  en  amont  ainsi  que  sur  le  degré  de 

connaissance des centres sociaux.

Nous avons investi , en concertation avec les élus communaux, les temps d’animations proposées pendant l’été,  

nous permettant ainsi de toucher un public plus large.Ces espaces étaient essentiellement les Mardis du pays, les 

marchés, et les temps d’allers-vers que nous avions organisé, en amont pour l’été (Journée famille autour d’un 

Escape-Game à Berric, des temps d’ateliers parents-enfants avec la référente famille, des sorties…)

Nous avons investi les 3 forums de rentrée organisés par les communes (Questembert, Molac et Lauzach) , sur 

lesquels nous avons pu rencontrer de nombreux habitants , avec un public composé de nouveaux arrivants.

Des temps d’« aller-vers » jeunesse ont été mis en place d’avril à juin 2024 avec la rencontre d’une trentaine de  

jeunes. 

Des espaces dédiés au centre social ont été privilégiés aussi avec les habitants et les familles ,proposant ainsi un 

espace de consultation avec les personnes pouvant être déjà investi dans la dynamique du Centre Social.

Le  comité  technique  « Animation  Vie  Sociale »  organisé  le  15  octobre  2024,  réunissant  les  professionnels, 

associations,  partenaires et  habitants a  permis  de continuer à  recueillir  la  parole et  d'étoffer les  retours déjà  

synthétisés dans une présentation.
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3 - Les éléments clés du diagnostic : les données froides

Source : -«  Analyse des besoins sociaux – CIAS Questembert Communauté » 

a) Le territoire et son évolution démographique

Aux portes du littoral et de la Bretagne intérieure, le territoire de Questembert Communauté jouit d’une situation 

géographique privilégiée. Localisé au sud-est du Morbihan, adossé aux Landes de Lanvaux, il n’est distant que de 

20 kilomètres de l’estuaire de la Vilaine et du Golfe du Morbihan.

Questembert Communauté se situe à l’est de Vannes, entre la zone littorale du golfe du Morbihan, la Vilaine, la 

vallée de l’Oust, et l’arrière des hauteurs des Landes de Lanvaux.

Rural du point de vue de ses paysages et de sa structure économique, le territoire de Questembert Communauté 

tend à être un espace de plus en plus sous influence urbaine, notamment de l’agglomération de Vannes.

Questembert Communauté compte désormais 24 015 habitants (recensement de 2020) et une hypothèse de 

24 689 habitants en 2023. 
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Le Champ d’action du centre social La Maison Pop’ se situe sur 7 communes : La Vraie Croix, Larré, Le Cours, 

Molac, Questembert, Berric, Lauzach ( zone bleu foncé et bleu clair sur le schéma ci-dessous ).

Bleu foncé : communes rurales sous influence d'un pôle, Vannes comme aire d'attraction, solde naturel élevé, 

population active et jeune, familles avec enfants, part élevée de la population allocataire de la CAF

Bleu clair : Questembert / Molac : solde naturel moins élevé , part de retraités un peu plus élevée, personnes âgées 

seules.

→ Une population qui augmente sur l’ensemble du territoire

En 2020, Questembert Communauté comptait 24 015 habitants soit 1 398 de plus qu'en 2013 avec une variation 

annuelle moyenne de la population presque deux fois plus élevée que celle du Morbihan (0,93% sur la période de 

2013 à 2019 contre 0,5% pour le Morbihan).

→ Une évolution hétérogène, inégalement répartie 

La population du territoire augmente dans l'ensemble mais diminue à l'Est. Le solde naturel est positif à l'Ouest 

mais devient négatif au centre et à l'Est.

 Une évolution due au solde migratoire→

Le solde naturel1 étant à 0,01%, l'évolution démographique est due au solde migratoire2, estimé à 0,92% (0,66% 

1 Solde naturel : différence entre le nombre de naissances et le nombre de décès

2 Solde migratoire : différence entre le nombre de personnes qui sont entrées sur le territoire et le nombre de personnes 

qui en sont sorties.
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pour le Morbihan) et témoignant de l'attractivité du territoire.

 Une dynamique qui ralentit→

Toutefois, cette dynamique a tendance à ralentir depuis 1999. En effet, alors que le nombre de naissances ne 

cesse de diminuer (taux de natalité à 10,5% entre 2013 et 2018, soit 3,1 points de moins par rapport à la période  

entre 2008 et 2013), celui des décès augmente (taux de mortalité à 10% qui reste plutôt stable depuis 1999). Par 

ailleurs, le taux du solde migratoire baisse.

 Une majorité de femmes →

Sur l'ensemble de la population, les femmes représentent 50,6%. 

De 0 à 64 ans, les hommes sont plus nombreux mais au-delà, la tendance s'inverse.

 →Un territoire jeune…

Les personnes de 20 à 64 ans (en majorité actives) représentent la majorité de la population, la composant à  

53,15%. Ce sont ensuite les jeunes de 0 à 19 ans qui constituent 25,37% de la population.

 →…Mais qui vieillit

Les seniors âgés de 65 ans et plus représentent 21,48% de la population et leur nombre continue d'augmenter 

tandis que celui des 15-44 ans baisse d'année en année. En 2008, les 30-44 ans représentaient la tranche d'âge la 

plus importante, en 2020 ce sont les 45-59 ans.

 →Une réduction de la taille des ménages

La  réduction  de  la  part  des  familles  composées  d'un  couple  avec  enfant(s),  l'augmentation  du  nombre  de  

personnes vivant seules et celle des familles monoparentales entraînent la réduction de la taille des ménages 

(2,27 personnes en moyenne en 2020 contre 2,34 en 2013).  Dans les résidences principales,  la  majorité des 

occupants ont entre 25 et 64 ans, ce ne sont donc pas des enfants.

33



À retenir : 

Le  territoire  présente un  attrait  certain,  bénéficiant  d’une  population  jeune  qui  toutefois  tend  à  vieillir  .  On 

observe l’installation de nouveaux résidents, notamment des jeunes retraités , participant ainsi au processus de  

vieillissement de la population.On peut noter des différences assez importantes entre les habitants historiques et 

les nouveaux. Le lien entre ces deux populations est donc à créer. La population augmente mais cette dynamique 

a tendance à ralentir.

b) Les catégories socioprofessionnelles et résidences

 Les catégories les plus représentées→

Parmi les personnes de 15 ans ou plus, 32,3% sont retraitées. Il s'agit de la catégorie socioprofessionnelle la plus  

représentée.  Viennent  ensuite  les  ouvriers  (17,3%),  les  employés  (14,7%)  et  les  professions  intermédiaires 

(12,7%). Le nombre d'ouvriers et d'employés baisse alors que celui des professions intermédiaires et des retraités  

augmente. La grande majorité des 15-24 ans n'ont pas d'activité professionnelle, les 55 ans et plus sont retraités 

et les 25-54 ans sont souvent ouvriers, employés ou exercent une profession intermédiaire.

 →Des professions inégalement réparties selon le sexe

Les hommes sont surreprésentés dans les métiers manuels, souvent plus difficiles ou alors avec un haut niveau  

d'étude. En effet, ils sont plutôt agriculteurs exploitants, artisans, commerçants, chefs d'entreprise, cadres ou  

ouvriers. Les femmes, quant à elles, sont plutôt employées, retraitées, exercent une profession intermédiaire ou  

n'ont pas d'activité professionnelle.

 Les résidences→

En  2020,  82%  des  résidences  étaient  des  résidences  principales.  La  réduction  du  nombre  de  résidences 

secondaires est plus accentuée que dans le Morbihan. Plus de la moitié des ménages ont emménagé dans leur 

résidence principale depuis 10 ans ou plus.
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c) L’emploi, pauvreté, précarité

Extrait site “santé publique France” : 

Définition de la pauvreté 

« État de manque en terme de biens matériels (économique et de ressources de santé) ou de position sociale telle  

que la personne est incapable de vivre de la même façon que la moyenne des autres personnes de la société » Insee

Définition de la précarité 

“La précarité est l’absence d’une ou plusieurs des sécurités permettant aux personnes d’assumer leurs obligations 

professionnelles,  familiales et  sociales,  et  de jouir  de leurs droits  fondamentaux.  Cette insécurité conduit  à  la  

grande  pauvreté  quand  elle  affecte  plusieurs  domaines,  devient  persistante,  et  compromet  les  chances  de 

bénéficier de ses droits par soi-même, dans un avenir prévisible.”

“La  précarité  est  l’incertitude  sur  la  possibilité  de  pouvoir  retrouver  une  situation  considérée  « acceptable » » 

(notion subjective et relative au sein d'une société donnée, influencée par facteurs socio-culturels).”

 Un taux d’activité supérieur à celui du Morbihan mais qui diminue malgré l’augmentation du nombre d’actifs→

44,7% de la population est active, ce qui est plus important que dans le Morbihan. 

En 2020, 75,9% de la population de 15 à 64 ans était active (73,3% pour le Morbihan).

Le taux d'activité* a baissé pour toutes les catégories socioprofessionnelles sauf pour les artisans, commerçants,  
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chefs d'entreprise et les cadres et professions intellectuelles supérieures.

Cela peut être expliqué par l'augmentation de la part de retraités (26,3% en 2018) et des départs en retraite  

anticipée.

 Une situation de plein emploi mais ne répondant pas suffisamment à la demande→
La population de l’intercommunalité est plus active que celle du Morbihan mais beaucoup d’actifs habitent les  

communes  situées  à  l’Ouest  du  territoire.  Un  grand  nombre  d’emplois  est  concentré  sur  la  commune  de  

Questembert  mais  l’offre  ne  répond  pas  à  la  demande.  Ainsi,  plus  de  la  moitié  des  habitants  du  territoire 

travaillent à l’extérieur de celui-ci. Par ailleurs, les jeunes peuvent rencontrer des difficultés à trouver un emploi.  

Le taux de chômage a toutefois diminué ces dernières années. L’emploi à un temps partiel, quant à lui, prend de  

l’ampleur sur le territoire, notamment chez les jeunes et les femmes.

 La pauvreté touche une zone et des personnes bien spécifiques→
Les revenus sont globalement plus faibles qu’à l’échelle du département. 

Le salaire net horaire moyen est de 13,20€ et 14,20€ pour le Morbihan.

La pauvreté diminue mais reste plus importante à l’Est du territoire. De fait, le nombre de bénéficiaires du RSA 

diminue, en revanche, celui des bénéficiaires de l’AAh et de la PPA augmente.Les familles monoparentales, les 

personnes seules et les locataires sont généralement les plus touchés par la précarité.

*Ménage à bas revenus : ménage qui perçoit moins de 60 % du revenu par unité de consommation médian.

Les allocataires isolés sans enfant représentent le plus  grand nombre de foyers à bas revenus alors qu'ils  ne  

représentent pas la majorité du total des foyers allocataires.

Les familles biparentales sont les moins touchées par les bas revenus (8,04%).
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22,37% des allocataires du régime agricole vivent sous le seuil de bas revenus contre 25,18% pour le Morbihan.

À la MSA, 41,5% des foyers allocataires d'une prestation légale servie par la branche Famille sont considérés 

comme percevant de bas revenus (33,8% à Baud Communauté).

17,3% des personnes couvertes par la CAF vivent sous le seuil  de bas revenus.  Cela représente 7,59% de la  

population totale. Ces parts ont diminué depuis 2020. 10,5% de la population éligible aux allocations bas revenus  

ont moins de 65 ans (contre 14,1% pour le Morbihan). Cette part de la population se trouve plutôt à l'Est du  

territoire.

19,2% des enfants de 12-15 ans couverts sont à bas revenus. Il s'agit de la tranche d'âge infantile la plus touchée.
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d) Familles, jeunes et enfants

 Un indice de jeunesse plutôt élevé→

2636 familles ont des enfants de 0 à 18 ans.

Les enfants de moins de 15 ans représentent à eux seuls 20% de la population du territoire : cela représente  

3,3 points de plus que ce qui est enregistré à l'échelle du département.

 Un nombre de naissances qui diminue→

Il y a moins de naissances donc le nombre d'enfants de moins de 3 ans diminue.

Le taux de natalité est de 1,32%. En 2022, le territoire a enregistré 196 naissances. Le territoire connaît une 

baisse globale de la natalité avec environ 80 naissances en moins en 10 ans.

Le territoire compte une diminution de 5% des enfants CAF et MSA de moins de 3 ans entre 2018 et 2021.

→ Il y a de moins en moins de jeunes enfants

600 familles ont des enfants de moins de 3 ans. Elles étaient 693 en 2016.

 La majorité des enfants ont entre 6 et 10 ans→

Les enfants âgés de 6 à 10 ans sont les plus nombreux. 22,76% des familles ont au moins un enfant de moins de 

3 ans et 72,04% au moins un enfant de 12-18 ans.

 Les enfants de plus de 15 ans ne restent pas sur le territoire→

La part des 0-15 ans est supérieure sur le territoire de Questembert Communauté par rapport au Morbihan. 

Toutefois, la part des jeunes de 16 ans ou plus est plus faible que dans le Morbihan.

Les enfants de Questembert Communauté sont présents jusqu'à l'âge de 15 ans alors que ceux du Morbihan  

continuent d'être présents jusqu'à leur 25 ans au moins. En 2019, 1,9% des moins de 20 ans vivaient seuls.

 La scolarisation→

Le taux de filles scolarisées est plus élevé que celui des garçons. Les 11-14 ans sont les plus scolarisés. A  

l'inverse,  les 2-5 ans et les 18-24 ans sont moins scolarisés que le reste des enfants et jeunes.  Certaines 

familles font aussi le choix d'enseigner à domicile.

 Une part de familles, notamment de couples avec enfants, importante→

67,3  %  des  ménages  sont  des  familles  dont  28,3  %  sont  des  couples  avec  enfants  et  8,2%  des  familles  

monoparentales (7,2% dans le Morbihan). Les couples avec enfants sont ainsi surreprésentés par rapport au 

département avec 6,2 points de plus. La CAF a tout de même relevé 68 séparations en 2022. Il y en a de plus 

en plus. Les familles nombreuses sont également plus fréquentes que dans le reste du Morbihan.

En 2021, la majorité des foyers allocataires sont des familles biparentales (48%). Les familles monoparentales 

représentent 14,3% et les couples isolés 4,8%.22,6% des allocataires avec enfants sont isolés. Ils représentent 

13,98% du total des allocataires.

 Les familles monoparentales représentent une part relativement importante des ménages→

849 familles monoparentales vivent sur le territoire dont 709 femmes seules avec enfant(s) et 140 hommes 
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seuls avec enfant(s). Les femmes seules avec enfants représentent 83,5% des familles monoparentales. 8,2%  

des ménages sont des familles monoparentales. Il y a donc une part significative de familles monoparentales  

sur le territoire. Cependant, on retrouve une part importante de familles monoparentales sur la commune de  

Caden (18,6%).

 La majorité des familles avec un enfant de moins de 3 ans travaillent→

70,43%  des  familles  couvertes  avec  un  enfant  âgé  de  0  à  2  ans  ont  les  parents  ou  le  mono-parent  qui 

travaillent contre 70% pour le Morbihan (hausse de cette part depuis 2020).

65,5%  des  familles  avec  au  moins  un  enfant  de  moins  de  3  ans  sont  actives  occupées  (biparentales  ou  

monoparentales)  mais  cette  part  diminue.  Toutefois,  4,7%  des enfants  du  territoire  ont  des  parents  sans 

emploi (50% dans les familles monoparentales).

 Les familles monoparentales sont touchées par les bas revenus→

 Les prestations familiales →

39,6% des foyers allocataires perçoivent des prestations familiales.

Le nombre d'enfants en situation de handicap augmente. En effet, 61 foyers sont bénéficiaires de l'AEEH 3 (en 

hausse : 13 bénéficiaires en plus entre 2020 et 2022) dont 5 enfants âgés de 3 à 5 ans (stable). 30 enfants sont  

couverts par l'AEEH (l'Allocation d'Éducation de l'Enfant Handicapé) à la MSA.

3 Prétend à l'AEEH tout parent avec un enfant qui fréquente un établissement spécialisé ou qui a un état qui exige le recours à un 
dispositif adapté ou à des soins préconisés par la CDAPH
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 Les violences intrafamiliales→

20 victimes de violences intrafamiliales ont été accompagnées par le CIDFF en 2020 et 13 en 2022.

22 accueils violences ont été recensés au Planning familial en 2022. 173 victimes ont été identifiées par la  

gendarmerie pour 2021 sur le territoire Questembert/Elven. 176 Atteintes Volontaires à l'Intégrité Physique 

(AVIP) ont été relevées.

"Les  partenaires  sociaux du  territoire  pointent  également une  augmentation  des  violences subies  par  les  

femmes,  notamment  avec  les  périodes  de  confinement.  De  plus,  au  niveau  des  négligences  et  violences 

intrafamiliales,  l'activité  de  la  cellule  de  recueil  des  informations  préoccupantes  a  doublé  depuis  les 

confinements.  Le  territoire  est  également  pourvu  de  nombreuses  accueillantes  familiales".  29  assistants 

familiaux sont présents sur le territoire.

 Les lieux d’accueil et les services →
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e) Loisirs et services 

 Un manque de places malgré un large éventail de loisirs et de services→

Les  équipements  à  vocation  sportive  et  récréative  constituent  1/5  des  équipements  et  sont  présents  en 

nombre dans les communes de petite taille .

Les équipements publics sont tout aussi nombreux : pour le sport (piscine, stade de foot, de rugby, dojo, salles  

spécialisées de gymnastique, de basket, de handball, de twirling) et pour l'éducation : de la maternelle aux  

classes de terminale (un collège et deux écoles primaires regroupant 558 élèves) en passant par la formation  

professionnelle avec une MFR (Maison Familiale Rurale) de près de 350 apprenants, soit un total de 2 800 

élèves qui transitent au quotidien sur le territoire.

Les équipements à vocation culturelle sont également bien présents  avec des médiathèques dans chaque  

commune , un cinéma, des salles de spectacles et une école de musique. 

Le territoire compte environ 120 associations et 60% des répondants à l'enquête habitant sont membres 

actifs d'une association. 

Questembert Communauté dispose d'un espace France services labellisé, d'un centre intercommunal d'action 

sociale, de deux centres sociaux, d'un relais petite enfance, de neufs structures ACM allant de 3 à 14 ans, d’un  

accueil jeunes 14 à 17 ans, d'un service information jeunesse ,d'un point accueil écoute jeunes, d'une maison 

des parents, de trois LAEP et de 3 crèches,  pour proposer des lieux ressources à destination de l'ensemble des 

habitants.

De plus,sur l’année 2023/2024,120 enfants bénéficient du dispositif CLAS.

À retenir : 
Le territoire a une vie associative riche et offre un large éventail de loisirs et de services. Les habitants font 

malgré tout remonter à travers les différents questionnaires , un manque de place pour les enfants de 3-11 ans 

dans les ACM

f) Logements, hébergements

 Le territoire s’urbanise pour devenir de plus en plus résidentiel→

Le nombre de logements augmente d'année en année. Seulement, au fur et à mesure, l'augmentation devient 

moins importante, elle ralentit.

 Un ralentissement de l’augmentation du nombre de logements dû…→

… à la diminution du nombre de lots produits et vendus

… à la part faible de constructions récentes

La majorité des résidences principales ont été construites entre 1971 et 1990.

Seulement 4% ont été construites après 2016.

… à la diminution des emménagements récents

10,9% des ménages ont emménagé il y a moins de 2 ans (12,3% en 2013). Ces ménages ont emménagé plutôt à 

l'ouest du territoire et dans la commune de Questembert.

Il s'agit plutôt de jeunes actifs.

Sur l'ensemble des résidences principales, l'ancienneté moyenne d'emménagement est de 15,8 ans.
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… à l'augmentation des prix des logements

Le prix médian des maisons vendues est de 187 500€. Le prix médian au m² est de 1934€, ce qui équivaut à  

une hausse de 22,5% entre 2020 et 2021.

 Les résidences au nord et à l’est du territoire sont plus anciennes→

28,3% des résidences principales ont été construites avant 1971. La majorité de celles-ci se trouvent à l'est et  

au nord du territoire intercommunal.

 Une majorité de propriétaires et de résidences principales qui augmente→

En 2020, 82% des logements étaient des résidences principales (hausse de 1,4% entre 2013 et 2019) et 11,5% 

des résidences secondaires.

Parmi les occupants de résidences principales, 75,3% sont des propriétaires, 23,5% des locataires du parc 

privé et 3,7% des locataires du parc social.

 Une majorité de grands logements→

91,8% des logements sont des maisons.

 Une sur-occupation qui diminue et une sous-occupation qui augmente→

En 2020, 1,5% des logements étaient sur-occupés. Depuis 2012, ce taux diminue.

85,9%  des  logements  sont  sous-occupés  (80,1%  pour  le  Morbihan  et  85,4%  pour  Centre  Morbihan 

Communauté). Ce taux augmente depuis plus de 10 ans.

 Un taux de vacance inégalement réparti sur le territoire mais qui, globalement, diminue→

6,9% des logements étaient vacants en 2020 (7,6% en 2008).

 Une diminution du nombre de bénéficiaires d’aide au logement→

9% des ménages bénéficient d'une aide au logement.

 Les caractéristiques du parc social→

Le parc social est relativement récent. L'âge moyen du parc social est de 19 ans 

(26 ans pour Centre Morbihan Communauté et 30 ans pour le Morbihan).

Les logements du parc social sont plus petits par rapport à l'ensemble des logements du territoire et leur  

nombre diminué (moins 15 logements depuis 2013).
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50,2% des constructions du parc social sont collectives (36,44% à Centre Morbihan Communauté).

 La précarité des habitants du parc social diminue→

41% des ménages de Questembert Communauté sont modestes et 59% sont au dessus des plafonds Anah 

(Agence nationale de l'habitat).

La part des logements PLAI (Prêt Locatif Aidé d'Intégration), attribués aux locataires en situation de grande 

précarité, diminue et est beaucoup moins importante qu'à l'échelle départementale.

 Un loyer plus élevé qu’à l’échelle départementale→

En 2013, le loyer moyen par m2 de Questembert Communauté était plus élevé que celui du Morbihan mais il a  

diminué, devenant égal à celui du département.

Il est aujourd'hui de 5,4€. Il est plus élevé au Centre mais sur l'ensemble du territoire il reste stable.
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g) Mobilité 

 Les flux: un territoire qui donne accès facilement à de grandes agglomérations→

Le territoire est traversé par deux axes structurants: d’Est en Ouest et du Nord au Sud.

 Une distance domicile-travail importante→

En 2019, 75,9% des actifs du territoire ne travaillaient pas dans leur commune de résidence (71,4% en 2008).  

La distance moyenne entre le domicile et le travail est donc de 25,4km (la majorité travaillent à GMVA).

 Le nombre de voyageurs en train augmente→

De fait, 148 729 voyageurs ont été recensés en 2017 et 238 046 en 2021

 La majorité des voyageurs sont des actifs→

La majorité des personnes ayant répondu à l'enquête sur les gares et qui prennent le train ont entre 36 et 50  

ans (35%).

Parmi les personnes prenant le train, il y a une majorité d'employés.

Les motifs de déplacements quotidiens principaux sont « domicile-travail » et « études ».

Pour les déplacements ponctuels, ce sont les visites familiales et l'accompagnement, le tourisme et les trajets «  

domicile-travail ».

 La gare de Questembert : une gare plutôt attractive→

La  moitié  des  usagers  de  la  gare  de  Questembert  est  questembertoise,  l'autre  habite  à  Questembert 

Communauté ou en dehors. La gare de Malansac, quant à elle, est fréquentée à 80% par des Malansacais.  

Toutefois, 25% des personnes ne prenant jamais le train trouvent les gares trop éloignées.

De fait, 148 729 voyageurs ont été recensés en 2017 et 238 046 en 2021.

 La voiture comme moyen de transport privilégié→

En 2018, 92,6% des ménages avaient au moins une voiture (89,5% en 2008). Toutefois en 2019, 7,4% des 

ménages n'avaient pas de voiture.

73,7% des déplacements se font en voiture pour des distances pourtant inférieures à 5km.

En  2017,  67%  des  ménages  du  territoire  disposaient  d'au  moins  un  vélo.  Le  vélo  et  la  marche  à  pied  

représentent une part  plus importante qu'autrement lors de trajets pour des achats  de proximité ou des  

activités sportives (30% et 32% pour la marche à pied). 

L'enjeu de la mobilité douce est de rendre autonome l'accessibilité aux services et de lutter contre l'isolement  

de certaines populations.

Les  transports  collectifs  représentent  seulement  0,5%  des  déplacements  intracommunaux  (3,6%  pour  le  

Morbihan).

 Une part importante de la population dépendante d’alternatives à l’automobile→

Une part importante de la population est pourtant dépendante d'alternatives à l'automobile. Questembert  

Communauté comptait, en effet, 27.7% de captifs potentiels en 2019, c'est-à-dire des personnes ne disposant 

pas de mode de transport motorisé personnel. Il peut s'agir de personnes de 11 à 17 ans (9,2%), de personnes 

âgées  (18,5%)  ou  de  personnes pouvant rencontrer  des  difficultés  à  se  déplacer  seules,  pour  des  raisons 
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légales (permis de conduire...) ou physiques (handicap).

 Une difficulté à améliorer le réseau de transports malgré d’autres aménagements→

Les  habitants  relèvent  qu'il  y  a  peu  d'infrastructures  pour  des  pratiques  de  mobilité  alternatives  à 

l'automobile. 2 lignes de bus (peu connues) circulent sur le territoire.

Des aménagements ont été recensés par les questionnaires communaux sur certaines communes comme des 

aménagements cyclables ou des locations de vélos. Des transports solidaires ont également été mis en place
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h) L’accès aux soins  et le handicap

144 professionnels de santé libéraux sont sur le territoire. 

Le territoire compte 2,1 médecins spécialistes pour 10 000 habitants contre 7,2 au niveau national et 8,3  

médecins généralistes contre 9 pour la France.

En 2021, 1739 personnes étaient en situation de handicap (publics ayant un droit ouvert à la MDA) soit 7,3% 

de la population (7,8% dans le Morbihan). 11,4% de ces personnes sont mineures (9,4% dans le Morbihan).  

Chez les enfants, les situations d'entre deux sont de plus en plus fréquentes (enfants non diagnostiqués). Pour 

obtenir une place IME (Institut Médico-Educatif), il faut attendre entre 3 et 10 ans.

À retenir : 

Le territoire de Questembert Communauté est une zone de vigilance en terme de médecins généralistes. En  

ce qui concerne l’accompagnement des personnes en situation de handicap, on constate qu’il y a beaucoup 

d’attente chez les professionnels et peu de structures d’accueil adaptée aux enfants porteur de handicap.
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i) L’inclusion numérique et l’accès aux droits

En moyenne, les nouveaux usagers de l’EFS sont âgés de 55 ans. 62% d’entre eux sont des femmes. 80,25% des 

personnes accompagnées par la Conseillère Numérique ont plus de 60 ans.

Les freins spécifiques à la population âgée : craintes, difficultés de mémorisation, manque de matériel récent, 

peu d'attrait pour le numérique. Pour les plus jeunes ,les difficultés repérées sont sur la connaissance des  

droits, les parents expriment aussi des inquiétudes sur la gestion en ligne des démarches pour leurs enfants,  

notamment le Portail Famille et ParcourSup.

À retenir : 

Avec le développement des nouvelles technologies et la dématérialisation à 100% des démarches en lignes , la  

fracture numérique apparaît un nouvel enjeu pour les personnes les plus défavorisées
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4 - Les éléments clés du diagnostic : les données chaudes

Pour synthétiser toutes ces données chaudes, le groupe projet a repris les thématiques ciblé ci-dessous : 

Sachant que la thématique « mobilité » à été identifié comme transversale 

• L’habitat

• L’alimentation

• La consommation

• Le bien vieillir sur le territoire

• L’isolement

• La solidarité

• La famille

• La jeunesse

a) Analyse autour de l’habitat

L’analyse de ces données relatives à l’habitat dans le cadre d’un projet de centre social met en évidence des 

enjeux cruciaux concernant le logement, l’isolement social, et les attentes des habitants. Voici une synthèse  

des retours  et des implications pour le projet :

Concernant les  caractéristiques de l’habitat et la répartition des logements, nous sommes sur une  majorité 

des répondants qui sont propriétaires à 83% .

La localisation des logements sont répartis majoritairement au sein d’un bourg ou en zone rurale. Une grande 

partie des répondants n’exprime pas de difficultés à trouver leur logement, est satisfait de la situation et ne se 

sent pas isolé.

Sur le choix de la localisation, 75 % des répondants ont exprimé avoir eu le choix concernant la localisation de  

leur logement mais un quart non ,  souvent à cause de l’urgence ou d’un manque d’offres adaptées à leurs  

besoins. Cela peut mettre en lumière un besoin d’accompagnement pour la recherche de logement adapté aux 

attentes et à la situation des familles.

 Autour des avantages et inconvénients de la vie en milieu rural →

On observe de petites différences entre bourg et campagne ce qui est un avantage pour certains va être un  

inconvénient pour d’autres

• Inconvénients  :  Les  principaux  inconvénients  de  la  vie  en  milieu  rural  identifiés  comprennent 

l'isolement  social,  l'éloignement  des  commodités  et  des  activités,  ainsi  que  les  problèmes  de 

transport. 

• Avantages : En revanche, de nombreux habitants valorisent le calme, la qualité de vie, et les relations  

de voisinage.

La performance énergétique est une des préoccupations majeures en terme d’amélioration du logement et  

c’est le type de travaux le plus envisagé.

Les formes d’habitat collectifs, habitat partagé ,colocation intergénérationnelle sont assez connus, l’habitat 
participatif et habitats légers moins. Ces formes d’habitat sont plutôt bien perçues en termes de solution avec 
un  questionnement  sur  la  coloc  intergénérationnel   selon  la  localisation  (présence  de  jeunes  étudiants  
seulement sur Questembert).

Des personnes ont exprimé avoir rencontré des revers par rapport à l’habitat légers, ils relèvent qu'il faudrait 
plus de prise en compte dans les communes et par rapport aux contraintes d’urbanisme.

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique:

- Faire connaître les solutions d’habitat partagé/colocation peu connues

- Faire un recensement des possibilités (Exemple : le BIJ de Vannes = recensement des propriétaires 
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avec  chambre,  chez  l’habitant,  coloc,  studio  pour  les  locations  étudiantes/jeunes,  ou  colocation 

intergénérationnelle).

- Questions de la mobilité douce :  Comment chaque commune se connecte aux autres via les pistes 
cyclables et  réflexion aux aménagements de bourg ?

b) Analyse autour de l’alimentation / consommation :

L’analyse de ces données relatives à l’alimentation et la consommation ,dans le cadre d’un projet de centre  

social  met  en  évidence  des  enjeux  cruciaux  concernant  le  pouvoir  d’agir  autour  de  cette  thématique:  

accessibilité alimentaire, pouvoir d’achat et de décision autour du choix d’alimentation et de consommation,  

impact autour de la santé… Voici une synthèse des retours et des implications pour le projet :

Une  grande  partie  des  courses  alimentaires  sont  faites  sur  le  territoire  :  communes  49  %  ou  

Malansac/Questembert 69%. 

Hors  du  territoire  les  personnes  vont  majoritairement  sur  Vannes  ou  Redon,  sur  d’autres  communes  en 

fonction de leur lieu de travail, les marchés, les réseaux de producteurs ou les magasins bio aux alentours ont  

aussi été cités.

Les  supermarchés  restent  majoritaires  mais  les  petits  commerces  /les  marchés  classiques  /magasins  de 

producteurs tiennent une place importante. Viennent ensuite les magasins bio.

Majoritairement les répondant n’ont pas de difficultés pour faire les courses alimentaires, pour ceux qui en 
rencontre,  elles  sont  d’ordre  économique  ou  de  choix  limité  (commerces  de  proximité)  et  la 
mobilité/transport. Les épiceries de proximité qui offrent un panel de choix sont citées comme pertinentes.

La majorité des répondants ne rencontrent pas de difficultés mais les difficultés exprimées concernent le 
budget et l’accès (mobilité, choix). Mais 71% des personnes exprime que la crise économique a eu un impact 
sur leur consommation :

• 80% réduction  de  la  consommation  des  certains  aliments  (viandes,  fromage,  plus  d’achats  de 
produits bio) 

• 56 % changement des habitudes d’achats 

• 51% réduction de la quantité globale

• 39% recherche d’autres modes de consommation 

Plus de jardinage pour ceux qui peuvent, plus d’organisation (prévision des menus), application zéro gaspi,  
dates courtes…

Près de 50% des répondants produisent une partie de leur alimentation principalement fruits et légumes et 
œufs, ils réalisent des conserves, congèlent… et donnent à des voisins amis en cas de surplus. Une majorité de  
personnes sont prêtes à consommer antigaspi mais en moindre proportion glanage et récupération gratuité. 
La volonté de laisser à ceux « qui en ont vraiment besoin ». Mais il faut que les dispositifs soient accessibles, les  
déplacements et le temps soient les freins évoqués pour participer aux actions…

Pour les achats de vêtements et objets, 80% des répondant combinent les achats en magasins neufs (mais  
solde ou bonnes affaires) seconde main, en ressourcerie, boutique ou vide grenier, achats sur internet aussi  
que ce soit pour du neuf ou seconde main. De même les objets ou vêtements non utilisés font principalement  
l’objet de dons (ressourcerie, asso, proches).

Une  majorité  des  répondants  utilise  les  ressourceries  et  friperies,  sur  le  territoire  ou  aux  alentours  ;  la  
ressourcerie de Questembert est bien connue et utilisée.

Par contre les ateliers type repair café, café bricole… sont assez connus mais encore peu utilisés, il y a une 
grande marge de progression (de 10% utilisateurs actuels à 45% en intérêt).

Une majorité de répondants estime ne pas maîtriser complètement leur choix en matière de consommation  
(19% pas souvent,  53% pas toujours)  en majorité à  cause de l’aspect financier,  et  du  temps (se déplacer,  
recherché…) et du manque d’information. Les habitants aimeraient pouvoir faire des achats majoritairement :  
plus local à 60%(accès, horaires des magasins, point de vente producteur, coût plus élevé…), plus éthique plus 
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écologique (42 et 40%) et de meilleure qualité à 35%.

Les participants ont exprimé que les thématiques d’ateliers souhaités autour de la consommation  seraient :

• Les courses et la cuisine 
• Les petites réparations (électroménager)
• La couture 
• Réparation de vélo 
• Autre thématique citée : l’énergie 

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique:

-Questionnements  autour  de  comment  les  actions  autour  de  l’alimentation  se  développent  et  restent 

accessibles à tous ?

-Travailler sur la notion de bien manger, la prise de conscience de l’importance de l’alimentation.

- Questionnements sur les moyens d’impact du public qui en a vraiment besoin (développer les liens avec les 

associations caritatives).

- Pour les publics en situation de précarité alimentaire, coupler les aides budgétaires et l’accompagnement « 

classique  »,  avec  des  actions  concrètes  (atelier,  cuisiner,  manger  ensemble)  les  personnes  sont  actrices 

(approches positive) ; associer un atelier à un évènement tout public

- Les producteurs locaux : problématique de l'accessibilité aux petits producteurs en campagne (mobilité) ;  

dans certains magasins les produits ne sont pas accessibles à tous les public (prix élevés pour le budget de  

certaines personnes).

Des pistes à explorer:

• Groupements d’achats ponctuels (annonces ventes en gros sur les bulletins municipaux, par exemple  
pommes de terre)

• Lien  avec  les  producteurs  locaux  :  recensement  des  producteurs,  réseau  glanage,  ateliers  cuisine 
antigaspi

• Jardin partagé

• Appli de livraison de courses 

• Accès aux supermarchés
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c) Analyse autour du bien vieillir sur le territoire

L'analyse de ces données dans le contexte d'un projet de centre social sur le thème du "Bien vieillir sur le 

territoire"  met  en  lumière  plusieurs  aspects  importants  concernant  les  besoins,  les  attentes  et  les  défis 

rencontrés  par  les  retraités  sur  le  territoire.  Voici  une  synthèse  des  principaux  résultats.

L’intégration paraît plutôt facile sur le territoire mais avec une proportion de réponse à 30% qui exprime  

l’inverse.

L’intégration peut être facilitée par  la  proposition  de temps collectifs  sur  les  communes,  intergénération,  

partage, échange autour d’une activité ou d’un support convivial…

Les retraités s’occupent en premier lieu de leur maison, jardin, cuisine ; puis viennent ensuite, le bénévolat, le  
temps avec les proches (famille, petits enfants, amis…), les loisirs (plein air, culturels, outils numériques).

Les préoccupations des retraités pour maintenant et pour l’avenir sont l’accès à la santé et aux soins (30% 
actuel/ 49% pour l’avenir) puis à égales proportions (pour la situation actuelle 16% )la mobilité , la maîtrise des  
outils numériques et les difficultés économiques et pour l’avenir une nette inquiétude sur la mobilité (42 %) et  
les difficultés économiques (24%).

Une majorité 54% de retraités n’a pas le sentiment de pouvoir exprimer ses préoccupations, les 46% restants 
trouvent une écoute en grande partie dans les associations, en second lieu auprès des mairies.

Il  ressort une expression importante autour de questionnements sur les lieux d'expression,  et d’échanges 
concernant leur place sur le territoire ainsi qu’autour  des moyens de communication , l’accès à l’information  
en proximité et régulière et  la place du numérique. 

Les habitants non retraités :

A 63 %,  ils  se projettent sur le  territoire en tant  que retraités en mettant  en avant le  cadre de vie et  la  
convivialité  (67  et  59%),  intéressant  par  rapport  à  la  vie  associative  et  culturelle  mais  préoccupante  par 
rapport à la mobilité, la santé et l’accès aux soins (70%) ainsi que des inquiétudes (à 30% ) liés au logement et 
difficultés économiques.

Suggestions de futurs retraités :

• Mobilité 

• Services de santé (mais pas que pour les retraités) 

• Des lieux partagés (habitat ou activités) intergénérationnels

• Des dynamiques solidaires d’entraide 

• Prévention, accompagnement

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique:

- Le lien social et l’intégration des nouveaux arrivants : les nouveaux arrivants retraités ne connaissent pas 
forcément  le  milieu  rural,  les  modes  de  vie  et  habitudes.  Il  faut  transmettre  la  culture  rurale,  faciliter  
l’appropriation  du  territoire,  créer  des  actions,  des  espaces  qui  facilitent  une  dynamique  d’échange  
(découverte des chemins, de l’histoire, marcher, approche simple, travail avec les élus locaux…). 

- Les échanges entre habitant « historique » et nouveaux arrivants peut créer des dynamiques positives

- Faciliter l’accès à la santé : Journée bien-être, accompagnement à l’ouverture des droits CPAM, CAF (bus),  
accès à des bilans de santé, une fois par an, mobilité vers des services de santé gratuits.

- Continuer à travailler sur la piste de l’habitat partagé et la mobilité solidaire.
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d) Analyse autour de l’ isolement

L'analyse de ces données dans le contexte d'un projet de centre social sur le thème  de l’isolement  permet de  

mieux appréhender les besoins et  attentes des habitants en mettant en lumière les facteurs ainsi que les  

vécus  rencontrés. Voici une synthèse des principaux résultats

66,6 % des participants considèrent que l'isolement est un problème important ou très important sur leur 

territoire, principalement dû à la mobilité (80 %) et l’isolement géographique(52 %). 

Les répondants considèrent que ce sont  les personnes âgées (94 %) qui sont les plus touchées par l'isolement, 

suivies des adolescents (35,3 %)   mais que les personnes en situation de handicap sont aussi confrontées à 

cette problématique.

Il ressort qu’une majorité d’habitants ont eu connaissance ou vécu eux-même une situation d’isolement et que  

les principaux facteurs en sont:

les changements majeurs de vie, comme le déménagement (32,6 %), les modifications familiales (25,6 %)perte 

d’emploi (16%) ainsi qu’à égalité lors de problèmes de santé, difficultés financières ou problème de mobilité.

Les principales ressources identifiées pour rompre l'isolement sont les associations, clubs et événements (76 

%), suivis des relations amicales (60,7 %) et entre habitants . Le centre social est aussi perçu comme un acteur  

clé par 52,3 % des répondants.

Concernant  les  initiatives  à  développer  pour  rompre  l’isolement,63,3  % des  habitants  estiment  que  des 

solutions de transport sont essentielles puis préconisent à 56,7 % la création de lieux de rencontre, ateliers ou 

activités collectives.

Il ressort , en adéquation avec les ressources identifiées pour rompre l'isolement, que les r éseaux de voisinage  

(46 %) et  les visites à domicile (45,3 %) seraient également des initiatives à proposer. Les actions de proximité 

et de veille locale (via des bénévoles, par exemple) peuvent jouer un rôle clé dans la détection des personnes 

isolées.

Concernant l’ implication des habitants sur cette thématique,50 % des répondants se disent prêts à participer 

à des initiatives visant à réduire l’isolement "de temps en temps", mais 33,4 % ne sont pas disposés à le faire. 

Cela démontre que les initiatives doivent être flexibles et ne pas demander un engagement régulier pour  

motiver une participation plus large.

Les idées proposées par les habitants reflètent un désir de réseau de soutien, notamment pour les personnes  
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âgées ou en difficulté de mobilité, en partenariat avec des associations locales.

Des ateliers et conférences sur des thèmes variés, tels que la parentalité, la santé mentale, ou des moments de 

rencontres entre voisins sont également suggérés, illustrant un besoin de diversité dans les approches pour 

créer du lien social.

Les répondants proposent pour repérer les personnes isolées:

• Le recours à des enquêtes locales via les mairies, l’organisation de jeux et d’ateliers dans les petites  

communes, ainsi qu’une communication papier pour toucher ceux qui n'ont pas accès à Internet

• De renforcer le maillage local pour permettre une meilleure détection des situations d'isolement.

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique:

• Questionnements sur les pistes pour favoriser la mobilité : possibilités d’aide pour passer le permis ? 

Coût des transports, abonnement ? Développer la mobilité solidaire

• Questionnements  sur  l’engagement  :quelles  démarches  les  personnes  sont  prêtes  à  faire  pour 

s'engager /Comment déclencher, susciter et  faire en sorte que les gens s’engagent ?

• Questionnements autour du repérage  des bonnes thématiques pour les ateliers intergénérationnels 

• Favoriser le rapprochement dans les activités jeunesse, famille, habitants.

• Explorer de nouvelles façons de vivre au quotidien : partage économique, lien social entre personnes  

qui n’ont pas de liens (ex : colocation, habitat partagé…).

e) Analyse autour de la solidarité et notion d’entraide

L’analyse de ces données sur la thématique de la solidarité dans le cadre d’un projet de centre social révèle des 

enjeux majeurs autour du renforcement du pouvoir d’agir des habitants pour mieux vivre ensemble, répondre 

aux besoins et trouver des solutions collectivement. Voici une synthèse des retours et des implications pour le 

projet.
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Concernant le perception de la solidarité et de l’entraide par les répondants ,ceux-ci associent principalement 

la solidarité à  la notion de bénévolat (71,3 %) ,de soutien mutuel entre voisins (66,7 %) ainsi qu’ à la  

participation à des événements locaux (58,7 %) et l’aide aux personnes en difficultés (47,7%).

La solidarité locale est déjà ancrée dans les pratiques, avec quasiment la  totalité des répondants qui estiment  

que la solidarité est très importante pour le vivre ensemble avec  71% d’habitants ayant déjà participé à des 

actions de solidarités/ entraide.

Ces actions sont principalement liées au bénévolat en majorité et la participation à des événements ainsi que l’ 

aide entre habitant de façon régulière et occasionnelle.

Les principales raisons pour lesquelles les habitants s'engagent sont pour rencontrer des personnes (59,3 %),se 

rendre utile (57,3 %) et améliorer la vie sur le territoire (53,3 %)

Cela révèle que le lien social et l'amélioration du cadre de vie sont des moteurs importants pour l'engagement 

des habitants. La notion de transmission et d’apprentissage se révèle être aussi un motivation importante à 

50% puis vient la notion d’implication dans la défense de ses idées à 41%.

Les principaux besoins en matière de solidarité identifiés pas les habitants comme prioritaire sont liés à l' accès 

aux services de santé (49,3 %) ,au soutien à la mobilité (42,7 %),soutien aux personnes en difficulté (42 %)

Les initiatives qui sont souhaitées voir mises en place ou pérennisées sont la mobilité solidaire (50,7 %) et  les 

ateliers de partage de compétences et de savoirs-faire  (46 %), suivies par des événements sociaux et culturels 

(45,3 %). Les ateliers de cuisine et repas partagés (34,7 %) et jardins partagés (32 %) montrent un intérêt pour 

des actions collectives autour de l’alimentation . Puis vient ensuite à 20% ,les groupe de parole/soutien et 

l’accompagnement numérique.

Concernant la participation des habitants sur des actions,  59 % des répondants se disent prêts à participer à 

des initiatives d’entraide "de temps en temps", mais seulement 4 % seraient prêts à s'engager "régulièrement". 

Cela montre un intérêt pour des engagements ponctuels, probablement en raison de contraintes de temps 

évoqué à 18%. 

Mais 16% seraient prêts à participer  avec une réponse “pourquoi pas?”

Plusieurs idées sont proposés par les habitants:

• Création d’un réseau de veille pour les seniors isolés.

• Cantine solidaire pour offrir des repas accessibles.

• Application mobile pour connecter les personnes en besoin et celles disposées à  aider.

• Décentralisation des actions: Ne pas centraliser les événements dans les grandes communes.

• Groupes de parole(entre femmes, par exemple) pour aborder des sujets variés et renforcer la 

solidarité.

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique :

• Réalité de  s’adapter aux nouvelles formes d’engagement : de temps en temps, engagement sur un 

thème 

• S'engager en proximité, accompagner sur l'engagement tout au long de la vie (mise en place d’une  

Banque de compétences ?)

• Aller-vers : trouver un équilibre entre proximité et déplacement (faire sortir, aller vers…).
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f) Analyse public « jeunesse » via le questionnaire jeunesse 

L’analyse du questionnaire jeunesse et  des échanges avec les jeunes dans le cadre du renouvellement du 
projet social met en lumière plusieurs aspects essentiels à prendre en compte pour mieux répondre à leurs  
besoins.

 → Profil des jeunes interrogés

La  majorité  des  répondants  ont  entre  14  et  17  ans  (57  %),  suivis  des  11-13  ans  (31,5  %).  Les  jeunes  
s’identifient principalement comme filles (62 %), garçons (33 %) ou fluides (4,5 %).

 → Scolarisation et loisirs

Une grande partie des jeunes (83 %) sont encore scolarisés, notamment en collèges locaux ou en MFR, dont  
48,5  %  à  Questembert.  Cela  souligne  l’importance  de  renforcer  les  liens  avec  ces  établissements.
Concernant leurs loisirs, ils passent du temps à domicile ou avec des amis et pratiquent régulièrement du  
sport ou regardent du contenu en ligne. Toutefois, 15 % s’ennuient souvent.

 Accès aux activités et engagement associatif→
Une large majorité (65 %) ne connaît pas les activités proposées par les centres sociaux, ce qui révèle un  
besoin de renforcer la communication,  notamment via les réseaux sociaux et les établissements scolaires.
Par ailleurs, 70 % des jeunes ne sont pas membres d’une association, bien que ceux qui le sont participent 
activement à des activités régulières.

 Participation aux actions collectives et engagement solidaire→
Les jeunes restent peu engagés dans des projets solidaires ou collectifs, avec 47 répondants n’ayant jamais 
participé à ce type d’initiatives. De plus, les activités des centres sociaux, telles que les séjours et animations,  
sont peu fréquentées.

 Ressources financières et loisirs→
8 % des jeunes rencontrent des difficultés pour financer leurs loisirs  et seuls 25 % disposent d’argent de  
poche. La dépendance financière aux parents (48 %) peut constituer un frein à leur participation.

 Usage des écrans et bien-être→
L’utilisation des écrans est répandue : 36,9 % estiment avoir une consommation raisonnable, tandis que 26,2 
% reconnaissent y passer trop de temps, suggérant un besoin d’accompagnement pour un usage équilibré.
Concernant leur bien-être, une majorité se sent bien dans leur environnement familial et amical (90 %), mais  
certains expriment des sources de stress liées à l’école, la famille ou le regard des autres. Le sport, la musique 
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et les amis jouent un rôle clé dans leur équilibre.

 Accès aux structures jeunesse et freins identifiés→
77 % des jeunes ne fréquentent pas les structures jeunesse, en raison principalement de :

• Problèmes de mobilité (54 %) : manque de transport ou éloignement des structures.

• Manque d’informations (46 %) : méconnaissance des activités proposées.

• Disponibilité réduite (34 %) : emploi du temps chargé.

• Désintérêt pour les activités proposées (16 %).

Cependant, 54 % seraient intéressés par des animations locales, notamment des tournois sportifs (57 %), des 
activités de plein air (29 %) et des ateliers artistiques ou jeux de société (24 %).

Attentes envers les animateurs jeunesse

57 % des jeunes souhaitent une présence plus régulière des animateurs, notamment dans les établissements  
scolaires (53 %), les espaces extérieurs (city-stades, 53 %) et leur commune (47 %).

Retours et pistes d’action du comité technique  

Les points soulevés concernent :

• La non-utilisation du Pass Culture et le faible taux de participation associative, qui pourrait être 
lié à une méconnaissance des structures.

• L’omniprésence  des  écrans  et  les  problématiques  de  mal-être,  qui  nécessitent  un 
accompagnement spécifique.

Des pistes d’action envisagées incluent :

• Un accompagnement numérique pour faciliter l’utilisation du Pass Culture.

• Un  questionnement  sur  les  dispositifs  existants  pour  accompagner  les  jeunes  en  difficulté 
(psychologues conventionnés, équipes mobiles).

• L’exploration de dispositifs itinérants comme le « Bus des invisibles » pour aller vers les jeunes 
éloignés des structures traditionnelles.

Ces éléments offrent une base de réflexion pour adapter les actions du projet social aux attentes et réalités  
des jeunes.

g) Analyse du public « familles » via le questionnaire famille 

L'analyse du questionnaire et de la récolte de parole des familles pour le renouvellement du projet social  met 
en  évidence  plusieurs  points  clés  à  intégrer  pour  améliorer  le  projet  en  direction  des  familles.  Voici  une  
synthèse des retours et des implications pour le projet:

Le profil des familles participantes est composé de 83,7% de mères, ce qui montre une forte participation 
féminine.
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Ce  sont  majoritairement  des  familles  résidant  à  Questembert  (31,4%),  Berric  (11,6%)  et  La  Vraie  Croix 
(10,5%).

95,3% des répondants ont entre 26 et 50 ans, et 88,4% sont en couple avec des enfants à charge.

Les activités pratiquées en famille les plus populaires sont les activités en plein air (balades, sport, jeux de 
plein air) et les jeux de société . 

Des activités culturelles comme la visite de musées ou les spectacles sont rarement pratiquées.

En  terme  de  participation  77,9%  des  familles  connaissent  les  activités  proposées,  mais  seulement  26%  y 
participent, principalement aux ateliers parents-enfants (72%) et aux sorties familles (64%).

Concernant la perception du Centre Social,  58% des familles estiment que le centre social répond à leurs 
besoins,  notamment  à  travers  l'accueil  de  loisirs  (66%),  les  ateliers  parents-enfants  (56%)  et  les  sorties 
familles  (50%).
36% des familles sont incertaines (ne savent pas) si les services répondent à leurs besoins.

Les familles expriment des propositions comme :

• offrir  davantage  d'activités  pour  les  enfants  de  moins  de  3  ans,  car  il  y  a  une  demande  non  
satisfaite.

• Organiser des activités en dehors du samedi pour accommoder plus de familles

• Proposer des actions sur chaque commune pour renforcer le lien social localement.

Les principales préoccupations des familles sont les thématiques du  loisirs et vacances (39,5%), le bien-être 
(37,2%), l'entraide et le partage de savoirs (34,9%), et éco-gestes (32,6%) . Les familles sont intéressées par des  
ateliers pratiques sur la gestion du quotidien (équilibre alimentaire, cuisiner à petit budget).

Concernant le départ en vacances ,94,2% des familles partent en vacances, principalement en camping, location  
ou hôtel, avec un frein majeur lié au coût (84,9%) et aux contraintes professionnelles (39,5%).

 Expression des familles→

Satisfaction  des  familles  :  Les  familles  expriment  majoritairement  leur  satisfaction  quant  aux  activités 
proposées, mais plusieurs points ressortent :

• Certaines familles découvrent tardivement l'existence des activités proposées, notamment les sorties 
familiales du samedi.

• La  qualité  des  moments  passés  en  famille  dans  les  ateliers  est  très  appréciée,  avec  une  mention  
particulière pour les ateliers parents-enfants.

• Le centre social est perçu comme un lieu convivial où les familles peuvent se retrouver et partager des  
moments de qualité.

• Les  familles  souhaitent  plus  d'activités  sportives  pour  les  enfants,  en  particulier  des  ateliers 
multisports.

 Communication→

Plusieurs familles ne sont pas pleinement informées des activités proposées, d'où la nécessité d'améliorer la 
diffusion de l'information (notamment pour les nouveaux arrivants).

Propositions d’activités:

• Développer des activités pour les tout-petits et en dehors du samedi.

• Proposer des ateliers multisports et des événements dans chaque commune pour renforcer les liens 
de proximité.

 Accompagnement aux départs en vacances→

 Les familles expriment un besoin d'accompagnement pour les départs en vacances, notamment via des aides  
financières et des conseils pratiques.

Suite au questionnaire et espaces de consultation, retours des participants du comité technique:

Les vacances : La proportion élevée de familles qui partent en vacances est un peu étonnante mais il faut voir ce  
que les personnes entendent derrière la notion de vacances : « vrai » départ ou visite dans la famille, nombre de 
jours… Les familles expriment un besoin d’information sur les aides ; il y a déjà beaucoup de démarches faites 
par les professionnels : projet vacances famille, forum vacances et loisirs… Cela confirme la pertinence de ces  
dispositifs, il faut continuer à les faire connaître ; l’information passe plus facilement en proximité avec des liens  
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de confiance (de personne à personne). Proposition de mettre en place des séjours spécifiques pour les familles  
monoparentales

L’accès  à  la  culture :  le  «  manque  d’accès  à  la  culture  »  (40%  n’ayant  jamais  été  au  musée  ou  dans  une  
exposition) se retrouve aussi sur la jeunesse. Les offres ne sont pas forcément accessibles aux familles et il y a  
aussi le frein de la mobilité. On note aussi que l’on ne voit pas beaucoup de parents en médiathèque. Des 
actions de médiations culturelles seraient pertinentes à mettre en place pourquoi pas en lien avec les secteurs  
jeunesse  :  faire  découvrir  des  espaces  culturels  locaux  et  hors  territoire,  action  journée  thématique, 
accompagner (physiquement/covoiturage) à aller voir des spectacles. Autre axe de travail  :  découverte du  
milieu urbain, des possibilités de transports pour faciliter la mobilité.

Les accueils de loisirs :  Très appréciés des familles,  les accueils de loisirs répondent majoritairement à un 
besoin de mode de garde. La problématique de manque de place est urgente à traiter pour répondre aux 
besoins des familles,  les familles doivent interpeller  les élus.  Est-il  possible de garder des places pour les  
situations d’urgence comme dans les crèches, en particulier pour les familles monoparentales ? 

Questionnement sur les différentes propositions qui peuvent être faites aux familles sur le territoire : des  
actions qui répondent aux demandes mais qui ne sont pas ou peu fréquentés (ex : atelier écogestes). On se  
questionne toujours sur le choix du créneau et sur la communication.

5- Les problématiques et enjeux

Le croisement des données qualitatives (données chaudes) et quantitatives (données froides) nous permet 

d’identifier  les  problématiques,  les  besoins,  les  attentes,  ainsi  que les  objectifs,  comme  présenté  dans  les 

tableaux ci-dessous.  Ce travail  s’inscrit  dans une démarche de mise en cohérence avec le projet social  de 

territoire du CIAS, les projets de Questembert-Communauté et des communes, tout en tenant compte des 

missions d’un centre social et des ressources disponibles. Nous avons repris les thématiques définies lors de la  

phase de diagnostic, qui peuvent se recouper et se compléter. 
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V – LE PROJET DE LA MAISON POP’ 

1) Animation globale 

a) Accueil et écoute : Une mission au cœur du projet social

 →Une fonction essentielle et fondatrice

L’accueil  et  l’écoute  sont  des  fonctions  essentielles  du  Centre  Social,  au  cœur  du  projet  social  que  nous  
portons. Pour affirmer cette mission, nous souhaitons poser des repères communs et mettre en place des 
moyens permettant de nous l’approprier pleinement, notamment en nous appuyant sur des valeurs et des 
principes clairs.

À travers l’accueil,  nous faisons vivre les trois valeurs fondatrices des Centres Sociaux :  dignité humaine,  
solidarité et démocratie. Ainsi, chaque personne, quelle que soit sa situation sociale, son origine culturelle ou  
son âge, est accueillie avec la même attention et bienveillance. Notre volonté est d’accueillir chaque personne  
en tant qu’habitant du territoire et partenaire potentiel du projet social, et non en tant qu’usager ou client  
d’un service.

Nous avons à cœur de permettre aux habitants qui participent à la vie du Centre Social de devenir, à leur tour,  
des accueillants, favorisant ainsi l’entraide, le partage d’expérience et le renforcement de leur place au sein du 
projet collectif.

 →Une dynamique d’accueil structurée

Depuis 2023,  nous avons constaté une forte dynamique d’habitants souhaitant s’impliquer dans la vie du  
Centre Social en transmettant leurs savoirs et en se rendant utiles. Cette dynamique, bien que porteuse, doit  
être maîtrisée pour s’aligner avec nos ambitions d’émancipation et d’accompagnement des parcours de vie.

L’accueil et l’écoute facilitent la libération de la parole des habitants et permettent un accompagnement plus 
adapté à leurs besoins. Cependant, les professionnels du Centre Social,  notamment les agents d’accueil  et 
l’animateur  habitant,  ont  été  confrontés  à  des  situations  délicates  (incivilité,  état  d’ébriété,  mal-être), 
soulignant la nécessité de renforcer les moyens mis en œuvre pour soutenir cette fonction essentielle.

 →Moyens mis en œuvre

Formation et accompagnement des équipes

• En  continuité  avec  la  formation  sur  le  développement  du  pouvoir  d’agir  (FCSB),  nous  allons  

programmer des sessions spécifiques :

○ "Accueil et écoute des habitants"

○ "Accueillir les personnes en souffrance et gérer les situations relationnelles difficiles"

• Partenariats avec le CNFPT pour des formations sur l’accueil.

• Participation au groupe thématique de la FCSB sur l’accueil.

• Collaboration avec le Centre Social Eveil pour échanger sur les pratiques d’accueil.

• Mise  en  place  de  séminaires  annuels  et  réunions  hebdomadaires  pour  ajuster  les  postures 

professionnelles et créer des outils communs.

 →Un cadre et des espaces adaptés

• Aménagement d’un espace d’accueil convivial et confidentiel au sein du bâtiment principal du Centre 
Social à Questembert.

• Poursuite de l’amélioration des locaux avec les habitants pour renforcer la convivialité (ex : espaces  
dédiés aux enfants, à l’information, à la détente).

• Mise en place de supports informatifs et interactifs (plaquette d’accueil, fiche habitant, charte d’accueil 
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et d’adhésion).
• Développement d’un réseau local d’accueil en lien avec les mairies, CCAS et autres structures locales  

pour améliorer l’orientation et l’accompagnement du public.

 →Une fonction dédiée et structurée

L’accueil est assuré par deux professionnels à 1,5 ETP , avec des exigences spécifiques :

• Disponibilité pour établir une relation de confiance.
• Écoute active et bienveillance.
• Information sur la vie du Centre et du territoire.
• Capacité à orienter les habitants vers les structures adaptées en fonction de leurs besoins.

Des moyens complémentaires sont mis en place pour renforcer cette fonction :

• Présence  des  agents  d’accueil  aux  réunions  hebdomadaires  pour  garantir  la  circulation  des 
informations.

• Veille sociale et travail de terrain pour aller vers les publics les plus éloignés.
• Réflexion sur l’accessibilité de l’information pour les non-francophones et les personnes en difficulté 

avec l’écrit.
• Gestion des tensions et des conflits par un cadre collectif régulateur.

 → L’écoute au cœur du projet social

L’accueil ne se limite pas à une fonction administrative : il est un levier d’action sociale. L’écoute permet :

• De créer du lien social en favorisant les échanges et en incarnant les valeurs du Centre Social.
• D’être un observatoire des besoins et des dynamiques du territoire.
• De renforcer le sentiment d’appartenance des habitants et de leur donner une place active.
• D’être une plaque tournante de l’information entre le Centre Social et les habitants.
• D’alimenter et d’adapter le projet du Centre Social en fonction des retours des habitants.

Pour cela, nous mettons en place des outils de suivi :

• Indicateurs  de  qualité  d’accueil  (fréquentation,  diversité  des  publics,  suivi  des  retours 
d’expérience).
• Cahier d’accueil consignant les demandes et actions mises en œuvre.
• Participation des agents d’accueil aux séminaires et formations collectives.

 →Une démarche transversale et évolutive

L’accueil  et  l’écoute  sont  des  piliers  du  Centre  Social,  mais  aussi  un  processus  évolutif  qui  doit  être  
constamment  ajusté.  Nous  veillons  à  ce  que  cette  démarche  soit  intégrée  dans  toutes  les  pratiques 
professionnelles du Centre et qu’elle permette à chacun – habitants comme professionnels – d’évoluer dans 
un cadre sécurisant et bienveillant.

Ainsi,  notre engagement est clair :  faire de l’accueil  une véritable porte d’entrée vers l’émancipation et la  
participation citoyenne, en garantissant un espace ouvert, accessible et structurant pour tous.

b) La participation des habitants, la mobilisation des ressources du territoire

 → La participation des habitants et des bénévoles

Depuis l'agrément du Centre Social en juillet 2022, nous avons développé la participation des habitants en  
plusieurs étapes. De juillet 2022 à août 2023, des ateliers participatifs à thématique ont été initiés par les  
professionnels. Depuis septembre 2023, une dynamique de bénévolat s'est mise en place avec la participation 
des habitants à la construction d'ateliers et de projets variés (créatifs, citoyens, solidaires, etc.).

Aujourd'hui, nous comptons 16 bénévoles actifs et réguliers ainsi qu'une vingtaine d'habitants qui participent  
aux ateliers à raison d'une à trois fois par semaine.
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 → Pourquoi encourager la participation des habitants ?

Parce que l’action collective est une force imparable pour changer le monde. Parce que participer à la vie de la  

cité permet de comprendre et d’agir sur son environnement. Parce qu’un Centre Social est reconnu à travers  

sa capacité de mobilisation collective. Parce qu’un Centre Social possède une légitimité, des moyens et une 

expertise qu’il peut mettre au service de la démocratie participative locale. Parce qu’un Centre Social a besoin  

des forces vives pour construire,  développer et  qualifier son projet.  Parce que l’implication des habitants  

participe  à  la  qualité  des  actions  menées  et  permet  au  Centre  Social  de  rester  en  phase  avec  son  

environnement. Parce que les dimensions d’activités et de services de notre structure ne doivent pas prendre 

le  pas  sur  la  notion  de  projet  et  d’engagement.  Parce  que  l’intérêt  porté  pour  autrui  participe  au  

développement personnel. Parce que chacun est en capacité d’agir pour lui-même et sur son environnement.  

Parce que nous considérons chaque individu comme le meilleur expert de sa propre vie.

 → Le secteur AVS-Habitants en quelques chiffres

Le Centre Social dispose d'un animateur Habitants dont la mission est d'être un révélateur, accompagnateur,  

facilitateur  et  passeur.  Le  centre  est  constitué  de  6  espaces  pop,  y  compris  la  Maison  Pop'  située  à 

Questembert, ainsi que des espaces à Larré, Molac, La Vraie-Croix, Berric et Lauzach.

Nous avons pérennisé près de 10 thématiques d'ateliers mensuels et proposons environ 20 ateliers ou sorties  

chaque mois. Ces activités englobent des ateliers manuels, créatifs, d'investigation, de papotage culturel, des 

groupes de parole, des ateliers cuisine et repas partagés, des activités bien-être ainsi que des balades à la 

découverte du territoire et de la région.

La participation des habitants est essentielle, puisque 90 % des ateliers sont co-construits et animés par les 

habitants eux-mêmes, grâce à leurs savoir-être et savoir-faire. L'entraide est au cœur de notre démarche, avec  

100 % des activités reposant sur une dynamique d'entraide.

Actuellement,  24 habitants-bénévoles sont investis dans le développement des activités.  Nous organisons 

également 2 ateliers habitants par mois en "allers-vers", notamment en partenariat avec l'EHPAD du Bois Joli,  

la médiathèque de La Vraie-Croix et d'autres tiers-lieux.

Chaque année,  près de 180  actions sont  mises en  place,  représentant  un  total  de 495  heures  d'activités  

proposées aux habitants par le Centre Social. En 2023, nous avons recensé 1 341 inscriptions et participations 

des habitants aux activités.

→Préalable et conditions à la participation des habitants

Lors de notre premier agrément, nous avons construit des bases pour ancrer la participation des habitants au  

sein de nos pratiques et projets. Notre démarche d’animation globale, de formation, de projets transversaux et 

de  renouvellement  d’agrément  permet  une  participation  des  habitants  qui  évolue,  s’expérimente  et  se  

construit avec le temps.

Nous  évaluons  que  la  notion  d’accueil,  d’écoute  et  d’espaces  sécurisés  est  aujourd’hui  une  condition  

incontournable à la participation des habitants. Celle-ci suit plusieurs étapes préalables :

• Accueillir
• Écouter
• Communiquer (faire connaître, partager, transmettre, donner envie, mettre en relation)

Une fois ces bases établies, la participation peut être activée par :

• Sécuriser (accompagner, valoriser, développer, encadrer et transmettre les démarches expérimentées 
par les habitants)

• Dialoguer (expliquer, discuter, échanger, informer, faire avancer l’action)
• Impliquer (faire collectif, accompagner, sécuriser, participer, innover, solutionner, agir)

Nous devons être garants, en équipe, de la définition collective de la notion de participation pour permettre 
une cohérence d’action auprès du public tout en sécurisant la démarche.
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 → Facilitation de l'accès aux activités pour tous
Afin de garantir un accès à tous, nous disposons d'un minibus pouvant transporter 8 habitants, ainsi qu'un  

véhicule Berlingo permettant de transporter entre 1 et 3 personnes. Nous avons également mis en place une 

cuisine mobile nommée "Pop'Potes", qui enrichit nos événements et nos démarches d'aller-vers.

De plus, des habitants-bénévoles se mobilisent pour faciliter la mobilité des participants. Les actions peuvent  

être animées par des habitants dans divers tiers-lieux des communes.

Un  participant  témoigne  :  "Je  trouve  très  agréable  de  découvrir  des  activités  proposées  en  proximité  et 

animées avec simplicité par des personnes passionnées."

→Partenariats

Le Centre Social a développé de nombreux partenariats pour renforcer la participation des habitants :

• Des animations régulières sont proposées aux résidents de l'EHPAD du Bois Joli,  notamment des 

activités comme le Tricot Graffiti, le scrapbooking et les moments de papotage.

• Nous  collaborons  avec  le  Foyer  Marie  Balavenne  pour  co-construire  de  futurs  projets  avec  les 

résidents et les professionnels.

• Nous  préparons  un  atelier  culinaire  et  un  repas  partagé  en  partenariat  avec  le  Centre  Social  de 

Kercado à Vannes.

• Nous avons co-construit plusieurs ateliers culinaires et repas partagés avec les cuisiniers solidaires. 

En 2025, nous prévoyons 15 ateliers de sensibilisation et de pratiques culinaires.

• Avec l'association AVF, nous organisons et animons une après-midi jeux, collation et crêpes destinée 

au grand public.

• Nous mettons en place diverses actions partagées avec La Ressourcerie et ses bénévoles.

Ces actions et engagements témoignent de notre volonté de placer les habitants au cœur du projet du Centre  

Social et de renforcer leur rôle actif au sein de la Maison Pop'. Notre objectif est de faire de la participation un  

levier  d'épanouissement,  d'apprentissage  et  de  partage,  en  ancrant  solidement  notre  projet  dans  la  

dynamique locale.

c) Développement des compétences psychosociales : une identité forte
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→La naissance d’un projet

Depuis  2012,  le  développement  des  compétences  psychosociales  (CPS)  est  au  cœur  de  notre  démarche  

pédagogique.  Cette  orientation  repose  sur  un  engagement  fort  :  former  les  équipes  et  accompagner  les 

publics dans l’acquisition et le renforcement de ces compétences essentielles. Notre objectif principal est de 

favoriser l’épanouissement et le bien-être des enfants et des jeunes.

Les CPS regroupent un ensemble de savoirs et de savoir-être permettant à chacun de mieux gérer les défis du  

quotidien. Parmi elles :  la résolution de problèmes, la communication efficace, la conscience de soi et des  

autres, ainsi que la gestion des émotions et du stress. Ces compétences sont aujourd’hui reconnues comme un  

facteur clé de santé et de bien-être et constituent un levier d’action majeur pour notre structure.

Une définition reconnue : L’Organisation mondiale de la santé (OMS) définit les CPS comme : "La capacité 

d'une  personne  à  répondre  avec  efficacité  aux  exigences  et  aux  épreuves  de  la  vie  quotidienne.  C'est 

l'aptitude d'une personne à maintenir un état de bien-être mental, en adoptant un comportement approprié et 

positif dans les relations avec les autres, sa propre culture et son environnement." (OMS, 1993)

Ainsi, les CPS jouent un rôle central dans la promotion de la santé physique, mentale et sociale, notamment en 

aidant à gérer le stress et les pressions du quotidien.

Les dix compétences psychosociales identifiées par l’OMS sont :

● Savoir résoudre les problèmes / Savoir prendre des décisions

● Avoir une pensée créative / Avoir une pensée critique

● Savoir communiquer efficacement / Être habile dans les relations interpersonnelles

● Avoir conscience de soi / Avoir de l'empathie pour les autres

● Savoir gérer son stress / Savoir gérer ses émotions

→Une démarche progressive et structurée

Notre engagement dans cette approche s’est traduit par la mise en place d’une formation commune au sein de 

l’ensemble du service (CLAS, direction, animation des accueils, coordination, référente famille et habitant). Au 

fil  du  temps,  nous  avons  enrichi  notre  boîte  à  outils  :  jeux  pédagogiques,  supports  d’animation,  outils  

numériques  et  bibliographie  spécialisée.  Ces  ressources  sont  activement  utilisées  dans  le  cadre  d’une  

démarche globale d’apprentissage.

Le  Service  Information  Jeunesse  a  également  intégré  cette  dynamique  en  développant  des  ateliers  de 

sensibilisation au sein des équipements éducatifs, permettant aux jeunes d’expérimenter et de renforcer leurs  

CPS dans un cadre structurant.

 →Au cœur d’une réflexion d’animation globale

Nous affirmons aujourd’hui cette approche comme l’essence même de notre animation globale. Pour garantir  

une intégration réussie des CPS dans nos pratiques, nous devons :

• Informer et sensibiliser l’ensemble des publics à cette démarche.

• Proposer des espaces favorisant l’expérimentation et l’apprentissage des CPS.

• Intégrer  cette  réflexion  dans  chaque  projet  ou  animation  pour  conscientiser  les  compétences 

mobilisées.
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Les résultats observés sont encourageants : une évolution notable des postures des habitants, une montée en  

compétences  et  un  renforcement  du  sentiment  de  légitimité  et  de  confiance.  Nous  constatons  que  les 

participants osent davantage s’exprimer, proposer des initiatives collectives et s’impliquer activement dans la  

vie du centre social.

Cette  dynamique  nous  pousse  à  poursuivre  nos  efforts  pour  ancrer  durablement  cette  identité  forte,  en 

plaçant le développement des CPS au cœur de nos actions éducatives et sociales.

d) Le travail et les relations avec les partenaires, les dynamiques existantes ou à développer

Le Centre Social accueille dans ses locaux, des permanences de partenaires pour offrir un accompagnement 

de proximité :

• Douarnevez, PAEJ (Point Accueil Écoute Jeunes), France Travail, la Mission Locale et le SIJ

• Ateliers du CMS (Centre Médico-Social) tous les jeudis matins et ateliers à venir des mardis soirs ( en 

partenariat avec la référente famille ). 

La notion de partenariat est ancrée dans la démarche globale du centre social , celle - ci prend forme depuis 

2022 et s’articule à plusieurs échelle . 

Schéma simplifié “animation globale” 

→Introduction au tableau des coopérations existantes
Dans le cadre du projet social 2025-2029 du centre social La Maison Pop, ce tableau recense les structures 
partenaires, en précisant leur nature, leur statut et des remarques sur la collaboration.

Cet outil permet de mieux comprendre les dynamiques de coopération, d’identifier les complémentarités et 

d’orienter les actions futures. Il contribue ainsi à renforcer les partenariats et à adapter le projet social aux  

besoins du territoire.
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2- Le projet FAMILLE

Ce projet famille, en adéquation avec le projet social global de La Maison Pop’, vise plus particulièrement à  

répondre aux problématiques familiales de notre territoire, à soutenir les parents dans leur rôle éducatif et à  

renforcer les liens familiaux.

En avril 2024, une première partie de l’équipe de la Maison Pop’ à réalisé une formation sur la co-éducation,  

proposée par la CAF du Morbihan auprès de Mme MICHELIN Angélique. 

Il en ressort pour nous que: 

La co-éducation est “une relation à l’origine des professionnels, qui va se créer autour de l’enfant, la famille et  

aussi les professionnels eux même, pour cet enfant et avec cet enfant”.

Quelques ingrédients obligatoires:

• Posture de non jugement et de bienveillance

• Communication non violente

• Posture d’accueil inconditionnelle

• Posture d’estime professionnelle

Ce système relationnel de co-éducation implique la mise en place de moyens et de dispositif concret qui ont  

pour but de:

• Accueillir

• Informer

• Dialoguer

• Impliquer

C’est au travers de cette approche, de ce processus sur le long terme, que nous souhaitons accompagner la 

parentalité et accompagner les familles du territoire.
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 → L’animation famille au sein d’un centre social

Le projet familles, intégré au projet d’animation globale du centre social,  doit présenter les caractéristiques 

suivantes : 

• Répondre aux problématiques familiales repérées sur le territoire ; 

• Développer des actions collectives contribuant à l’épanouissement des parents et des enfants,  au 

renforcement de la cohésion intra-familiale et aux relations et solidarités inter familiales ; 

• Coordonner les actions et services de soutien à la parentalité développés au sein du centre social ; 

• Faciliter l’articulation des actions Familles du centre social avec celles conduites par les partenaires 

du territoire 

Notre rôle au sein du centre social n’est pas de faire à la place des parents mais bien de les accompagner à être 

acteurs et de trouver des réponses adaptées. 

 → Le référent famille

Le projet collectif  « familles » est porté par un « référent famille ».  Il  définit le projet dans une démarche 

collective associant l’ensemble des acteurs et les familles elles-mêmes afin d’être au plus près de leurs besoins. 

Celui-ci à pour missions :

• Conduire le projet famille en adéquation avec le projet social 

• Faciliter l’articulation, mettre en synergie et en cohérence les actions familles (enfants et parents) du  

centre social avec celles conduites par les partenaires du territoire

Celui-ci à pour finalité :

• d’être le garant avec le directeur du centre social de la conception, du pilotage, de la mise en œuvre et  

de l’évaluation du projet familles, en cohérence avec le projet social du centre ; 

• de développer des actions et/ou services à dimension collective contribuant à l’épanouissement des 
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parents et des enfants, au renforcement de la cohésion intra familiale et aux relations et solidarités 

inter familiales ; 

• de  contribuer  à  la  mise  en  place  et  coordonner  les  actions  et  services  de  soutien  à  la  parentalité 

développés au sein du centre social ; 

• de participer à l’animation et la coordination des partenariats intervenant dans les champs de la famille 

et de la parentalité 

Le référent famille à pour rôle de créer, d’accompagner et de garantir les conditions favorables permettant le  

dialogue avec les habitants,  les  familles  pour faciliter l’émergence de leurs  besoins.  De part  la  récolte de 

besoins  individuels,  il  met  en  œuvre  des  actions  collectives  favorisant  le  renforcement  des  liens  sociaux,  

familiaux et parentaux.

a ) Diagnostic des familles du territoire

→La démarche 

Les données ont été récoltées et mises en corrélation au travers de données via l’analyse des besoins sociaux  

du territoire de 2023 ainsi que des données chaudes au travers:

• d’un questionnaire destiné aux famille fréquentant les accueils de loisirs en avril 2024

• d’un questionnaire à destination des familles qui a circulé du 1er juillet au 9 septembre 2024, 

• de la récolte de la parole des familles via des temps forts familles sur les accueils enfance et  
jeunesse, des ateliers parents enfants et des sorties familiales.

• des entretiens avec les familles, les professionnels réamisés tout au long de l’année

• des observations lors d’ateliers, de sorties ou sur des dispositifs comme le CLAS
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 → Les familles du territoire

En 2020, Questembert Communauté comptait 10 469 ménages (ensemble des occupants d'un même logement 

sans que ces personnes soient nécessairement unies par des liens de parenté). Le niveau de vie médian mensuel  

par unité de consommation* était de 1795€ en 2020 (1856€ pour le Morbihan). La majorité des ménages sont  

des familles à 67,5%.

Sur l'ensemble des familles, 49,2% ont des enfants de moins de 25 ans. La majorité des familles avec enfant(s)  

ont 2 enfants, viennent ensuite les familles avec un enfant.

La monoparentalité augmente (+1,7 points en 5 ans) et touche plus particulièrement les femmes. 849 familles 

monoparentales vivent sur le  territoire dont 709 femmes seules avec enfant(s)  et  140 hommes seuls avec  

enfant(s). Les femmes seules avec enfants représentent 83,5% des familles monoparentales. Il y a donc une part  

significative de familles monoparentales sur le territoire.

On remarque une augmentation des séparations. La CAF a relevé 68 séparations en 2022. Il y en a de plus en 

plus. La référente famille travaille notamment en lien avec le service social de la CAF pour orienter les familles  

et particulièrement les femmes pour des situations de séparation.

Le taux de chômage du territoire de Questembert Communauté à fortement diminué et est de 5.9 % en 2023.  

Nous remarquons que le plein emploi engendre des problèmes de garde d'enfants et de mobilité. En effet, les  

familles nous font part de leurs besoins de garde pour leurs enfants dès le plus jeune âge.

 → Les accueils de loisirs sur le territoire

• La grande majorité des familles se disent “très contentes” de l’accueil sur les ACM (période, qualité 

des activités proposées, séjours, ...)

• Ils sont conscient que l’ACM représentent une ouverture sur l’autre et une ouverture culturelle pour 

leurs enfants

• Majoritairement cela répond à un besoin de garde (surtout les moins de 6 ans)

Observations: En revanche depuis mai 2024, régulièrement des familles sont en attente voir sont refusées 
en centre de loisirs par manque de places disponibles. 

 → Les Violences intra-familiales

De  part  les  partenaires  du  territoire,  il  y  a  eu  20  victimes  de  violences  intrafamiliales  qui  ont  été 

accompagnées par  le  CIDFF  en 2020 et  13  en 2022.  22  accueils  violences ont  été  recensés  au  Planning  

familial  en  2022.  173  victimes  ont  été  identifiées  par  la  gendarmerie  pour  2021  sur  le  territoire 

Questembert/Elven.  176  Atteintes  Volontaires  à  l'Intégrité  Physique  (AVIP)  ont  été  relevées.  Au  sein  du 

centre social, nous recevons des femmes qui subissent, ou qui ont subient des violences intra familiales. Nous 

travaillons en lien avec différents partenaires pour de l’orientation (CIDFF, cellule de protection des familles, 

dispositif Effet Papillon, …). Sur le territoire, de nombreuses accueillantes familiales accueillent des jeunes et 

des enfants. Nous travaillons très régulièrement avec elles dans l’accueil des enfants au sein des ALSH, de  

l’accueil jeune et du CLAS.

 → La réussite éducative

Selon  les  données  chaudes  du  diagnostic,  l'éducation  et  la  réussite  scolaire  font  partie  des  premières  

préoccupations des parents avec leur bien-être.  Selon les partenaires de l’éducation, de l’enfance et de la  

jeunesse, des écarts se creusent selon les situations des familles.

Depuis septembre 2021, le dispositif Contrat Local d’Accompagnement à la Scolarité à été mis en œuvre, pour 

les élèves de CP au CM2 pour toutes les écoles primaires de notre territoire. Ce dispositif vise à offrir, aux  

côtés de l'école, l'appui et les ressources dont les enfants ont besoin pour réussir à l’école, appui qu’ils ne  

trouvent pas toujours dans leur environnement familial et social. Pour la rentrée 2024-2025, un CLAS collège 

76



s’est ouvert à destination des élèves de 6ème et 5ème.

La référente famille agit aux côtés de la coordinatrice CLAS pour l’accueil et l’accompagnement des familles.  

En effet, le lien avec les familles du CLAS est essentiel dans l'accompagnement de l'enfant et de sa famille sur  

l’année. La référente famille réalise les entretiens avec la coordinatrice CLAS, établit un lien famille-école-

partenaire,  participe  à  la  mise  en  œuvre  de  temps  forts  famille  sur  l’année  et  réalise  des  temps  

d’accompagnement du groupe d’animateurs CLAS à raison d’une fois par mois sur de l’accompagnement à la  

parentalité.

Au niveau de la jeunesse, le secteur jeunesse est en lien avec les jeunes du territoire et ceux qui fréquentent  

les  établissements  scolaires  du  territoire  en  allant  directement  dans  les  collèges  et  lycées  pour  de  

l’information,  des actions ou des permanences.  Également,  le  service information jeunesse en lien avec le  

secteur jeunesse, mettent en œuvre des actions et des projets de prévention du décrochage scolaire.

 → L’accès aux loisirs et le départ en vacances

Selon le diagnostic sur « l’état des lieux de l’aide sociale au départ en vacances en Bretagne » de 2023 : c’est  

une demande des publics (dans 65% des structures) de bénéficier d’un soutien au départ en vacances (il est  

précisé que la  demande est  complexe,  il  faut approfondir  la  question de l’envie freinée et  la  part  de non  

recours).

Selon les données chaude du diagnostic, les deux principaux freins pour le départ en vacances sont :

• le Coût 84.9%

• les contraintes professionnelles 39.5%

Également, les visites au musée, à des expositions, au cinéma ou au spectacle sont des sorties pratiquement  

jamais réalisées en famille.

D’après le questionnaire « Famille », celles-ci souhaiteraient être informé ou accompagner au travers de :

• Partage de bons plans, trucs et astuces

• Connaître les différentes aides (financières, vos droits...)

• Construire avec plusieurs familles un séjour

Également, suites aux observations depuis le début des accompagnements des familles pour faire partir des  

enfants  en  camps  ou  colo  apprenantes,  il  en  ressort  diverses  fragilités  (économiques,  d’organisation,  de 

monoparentalité, de situations de séparation, d’ordre administratives, ...) qui empêchent, voir ne permettent 

pas aux familles de partir en vacances.

La référente famille à réalisé en mars 2024, une formation sur la construction et la mise en œuvre d’une action  

vacances  impliquant  les  publics  via  Vacances  Ouvertes.  Cette  démarche  va  permettre  de  pouvoir 

accompagner des familles vers un projet de construction d’un départ en vacances collectif.

Depuis, 2020, la référente famille accompagne les familles au travers du dispositif “colo apprenantes”. Depuis  

l’été 2024, le CIAS de Questembert Communauté est prescripteur et organisateur de séjour dans ce cadre,  

ainsi, nous avons labellisé 2 camps (6-8 ans et 9-11ans) « colo apprenantes » pour faire partir sur un premier 

séjour certains enfants du CLAS.

Également, depuis la création du centre social, le secteur famille organise des ateliers parents-enfants et des 

sorties en familles, sur différents temps dans l’année et avec des partenaires du territoire.

Suite à la récolte de la parole des habitant :

• « Nous ne partons pas en vacances cet été et nous profitons de venir aux ateliers famille »

• « Les sorties nous permettent de changer d’air un peu dans notre quotidien »

• « J’ai passé un moment vraiment privilégié avec mes enfants, à refaire »

Il en ressort que ces temps permettent à certaines familles, de passer des moments privilégiés ensemble, de  
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sortir de leurs quotidien et pour celles qui ne partent pas en vacances , de profiter de loisirs sur l’été.

 → La parentalité

Sur le territoire de Questembert Communauté, il existe différents services de soutien à la parentalité.

Plusieurs portes qui permettent aux parents de pouvoir s’informer, être orientés, soutenus et accompagnés.

Il existe plusieurs Lieux D'accueils enfants Parents de 0 à 6 ans, ainsi que le dispositif « Les Parentillages »  

proposé par le service parentalité du CIAS de Questembert Communauté.

Nous travaillons régulièrement en lien pour de l’orientation de familles ainsi que pour la créations d’actions 

(Ateliers parents-enfants Motricité par exemple) ou de projet en commun sur l’année.

Également,  le  projet  des  1000  jours  est  aujourd’hui,  en  cours  de  mise  en  place  par  le  CIAS.  Ainsi  sur  le 

territoire,  en  terme  de  parentalité,  les  parents  pourront  être  reçus  du  projet  de  départ  d’être  parent,  à  

pendant la grossesse, à l’arrivée de l’enfant dans la famille, de sa petite enfance à la fin de son adolescence, au  

travers de différents supports.

Depuis le premier projet famille,  des ateliers parents enfants et des sorties en familles sont proposés aux 

familles, sur des temps de vacances scolaires, des mercredis et sur quelques samedis.

« J’ai passé un moment vraiment privilégié avec mes enfants, à refaire »

On remarque une forte participation et demande pour les familles ayant des enfants entre 0 et 5 ans.

Depuis peu,  nous proposons des sorties en famille sur des samedis,  à  la  demande de familles.  En effet,  il  

semblerait qu’elles aient plus de disponibilités les week-ends.

« Je ne savais pas que vous proposez des sorties en familles le samedi, ça m’intéresse »

« Les sorties nous permettent de changer d’air un peu dans notre quotidien »

Selon nos données chaudes, les principales préoccupations des parents sont :

• Bien être des enfants ++

• Éducation, apprentissage scolaire, sécurité,

• Passer du temps de qualité avec mes enfants, tout en étant épanouie

• Adolescence/mobilité des jeunes

Passer du temps avec son enfant tout en étant épanoui font partie des principales préoccupations des parents.  

D’après plusieurs échanges avec des mamans, il est souvent difficile de trouver du temps pour elle.

Depuis  l’ouverture  du  centre  social  en  2022,  la  référente  famille  à  pu  réaliser  des  accompagnements 

individuels  auprès  de  femmes  qui  avaient  pour  première  demande  de  l’accompagnement  au  budget  ou 

administratif.

Au fur et  à  mesure des échanges et  de l’accompagnement les  sujets  d’isolement,  de violences conjugales  

subies  et  de  recherche  de  temps  pour  soi  sont  ressortis  sur  plusieurs  accompagnements  menés.  Après 

discussions, ces femmes étaient intéressées pour participer à un « temps pour elles » d’une heure par semaine,  

sans leurs enfants. Différentes séances, co-construites avec elles ont été réalisées (step, balade, sortie à la  

mer, sophrologie,…) avec pour objectif de prendre du temps pour soi, de rencontrer d’autres personnes, et de  

travailler sur l’estime de soi et la confiance en soi.

Aujourd’hui, cette action évolue vers une demande de « soirée femme », toujours dans l’objectif de prendre du  

temps pour soi. En effet, les femmes participantes à ce groupe ont de nouveaux projets pour la rentrée 2024  

(reprise  du  travail,  début  d’une  formation,  séparation,  …).  Également,  de  nouvelles  femmes  souhaitent  et 

expriment le besoin de réaliser des rendez-vous en soirée, rien que pour elles. En prenant du temps pour elles  

et soin d’elles, elles se sentent plus disponibles auprès de leurs enfants.
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 → Le Handicap

Selon l’analyse des besoins sociaux du territoire, Le territoire  compte 61 bénéficiaires de l'AEEH (1,6% des  

allocataires bénéficie de l'AEEH) et 309 de l'AAH (8,1% des allocataires  bénéficient de l'AAH). Le nombre de 

bénéficiaires de ces deux prestations a augmenté. 56% des assurés en invalidité sont des femmes et 43% ont 

entre 50 et 59 ans. Chez les enfants, les situations d'entre deux sont de plus en plus fréquentes (enfants non 

diagnostiqués).

Au sein des accueils de loisirs, l’accueil d’enfants aux besoins spécifiques est mis en œuvre en suivant les PAI 

ou PAP. Une des directrices est “Référente handicap”,  elle accueille et informe les familles sur l’accueil  et 

l’accompagnement  des  enfants  porteurs  de  handicap  au  sein  des  accueils  de  loisirs.  Cela  nécessite 

régulièrement le besoin d’un animateur supplémentaire.  

Au sein du CLAS, nous remarquons une augmentation d’enfants que nous accompagnons avec des troubles 

TDA, TDAH et de multiples troubles DYS. Cela implique, un accompagnement spécifique et des qualifications 

pour accompagner au mieux les enfants.

La vie quotidienne :

Suite  aux  retours  des  questionnaires  familles  et  habitants,  les  familles,  souhaiteraient  aborder  les  sujets 

suivant en atelier collectif ou en accompagnement individuel:

• Les loisirs et les vacances à 40%

• Le bien être à 37%

• L’entraide et le partage de savoir à 35%

• Les éco-gestes à 30%

• La cuisine à petit budget à 30%

Des ateliers, en commun  avec la référente famille du centre Eveil, ont déjà été proposés pendant ces deux  

premières années aux familles et habitants du territoire. (atelier autour des produits ménagers maison, atelier  

cuisine, lactofermentation, couture et raccommodage, …). Il en ressort que les participants ont apprécié ces 

temps de partage et de transmission de savoirs, de compétences, autour de la vie quotidienne. 

Des ateliers, en lien avec le service “déchet” et le SYSEM, ont également été réalisés cette année (atelier bébé  

zéro déchet et mon ménage au naturel). 

De plus, suite à un appel à projet auprès de la CARSAT, un projet de Food truck “La Popotte” à pu voir le jour  

cette année. Il a pour objectif d’utiliser l’outil “Cuisine” pour aller à la rencontre des habitants et des familles 

sur le territoire, aux côtés d'événements ou non, pour réaliser des ateliers cuisine, des temps conviviaux, des 

temps de partage et de création de lien social.

 →Participation et mobilisation des familles

Selon  les  observations  et  constats  depuis  les  débuts  de  la  maison  Pop’,  les  familles  restent  difficilement 

mobilisables de part différentes raisons (le travail, la vie de famille, la gestion de la vie quotidienne). 

Selon les données du questionnaire, 66.3% des familles souhaitent participer aux activités de la Maison Pop’.

• 90% pour participer aux ateliers et sorties

• 30% pour participer à un groupe de travail /de réflexion sur la thématique famille

• et 23.2% pour "Donner la main" sur des temps forts (soirée familles, ateliers parents / enfants...) 
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 → Enjeux et objectifs prioritaires du projet famille 2025-2029

La famille est au cœur de notre projet social et de part l’analyse du diagnostic social réalisé aussi bien avec des 

données froides que des données chaudes, voici les enjeux qui en découlent.

 → Enjeux du projet famille 2025-2029

Ce nouveau projet famille pour 5  ans, vise à:

• rompre l'isolement de certaines familles en les intégrant dans une dynamique collective (notion de 

repérage en amont et d’accompagnement au repérage en interne ou externe ). 

• renforcer  et  valoriser  les  compétences  des  parents (de  part  les  compétences  psychosociales 

notamment)

• Améliorer  et  faciliter   l’interconnaissance  et  les  coopérations  entre  acteurs  du  soutien  à  la  
parentalité et aux familles, afin de repérer et de prendre en compte des situations de vulnérabilité 

des familles

c ) L’interconnaissance et le partenariat

La référente famille s’appuie sur une étroite collaboration, avec les acteurs du territoire, aussi bien en interne 

qu’en externe. Celle-ci s’est mise en place et a ainsi évoluée entre la création du centre social et aujourd’hui. 

Schéma interne et externe au CIAS - En annexe 3
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d) Démarche et mise en œuvre du projet familles

Tout au long du projet famille, notre démarche se définit selon ces différentes notions :

• L’accueil et l’écoute

• La transversalité

• L’aller-vers

• Le développement des compétences psychosociales

• La participation des familles

 L’ accueil et l’écoute→  

L'accueil et l'écoute sont des éléments fondamentaux du travail en centre social, car ils favorisent la confiance, 

le respect, et la construction d'une relation de proximité avec les familles.

Outre l’espace accueil, qui est souvent le premier lieu de rencontre avec les familles, la référente famille tente  

aussi bien, au travers des entretiens individuel que des ateliers collectifs, de mettre en place un climat de 

confiance, de favoriser la reformulation et d’informer et d’orienter au mieux les personnes.

Ce sont des clés essentielles pour accompagner les familles.

 La transversalité→
Au sein de la Maison Pop’, le projet famille est travaillé en transversalité avec les différents secteurs qui la  

compose. En effet, la référente famille, en lien avec la direction du centre social, à entamer une démarche de  

temps  de  travail  avec  les  coordinateurs  de  secteur  enfance  et  jeunesse  et  le  référent  habitant  afin  de  

construire  travailler  ensemble  sur  la  mise  en  œuvre  du  projet  famille.  Exemple:  co-construction  avec  le  

secteur jeunesse et un groupe de jeunes, de soirées parents-ado, co-construction avec le référent habitat et  

un  groupe  d’habitants  sur  une  journée  ”Les  habitants  font  leur  printemps”,  co-construction  de  temps  

festif/soirées famille au sein des accueils de loisirs en lien avec le coordinateur enfance et les directeurs et  

animateurs des accueils de loisirs.  Cette démarche se poursuit.

 L’ aller-vers→
Le Centre social intercommunal comprend sept communes. Conscient que la mobilité sur le territoire est une 

problématique importante, nous développerons des espaces d’accueil, des actions d’aller-vers et également 

des systèmes de navette pour les familles ayant des difficultés de mobilité.

L’accueil individuel des familles se réalise au sein du Centre social et peut également selon les besoins et la  

demande des familles, sur les communes, au domicile des familles, avec ou sans partenaires. 

Le programme famille est proposé au trimestre au famille, suivant les besoins, idées et envies des familles, il  

contient les ateliers parents enfants mis en place sur les 7 communes du territoire avec ou sans partenaires 

(Les parentillages, le RPE, les services culture, le Centre Eveil, …).

Le programme contient également les sorties familles. Elles sont réalisées avec des moyens de locomotions 

collectifs (car ou minibus), des navettes sont proposées pour les familles ne pouvant pas se rendre au point de  

rendez-vous pour le départ. Elles sont réalisées par un binôme de professionnel du centre social (exemple :  

référente famille et chargée d’accueil).

Les ateliers collectifs d’accompagnement dans les domaines de la vie quotidienne se déroulent au sein du  

centre social, en effet la structure dispose d’une salle avec comme équipement une cuisine pour des ateliers 

cuisine par exemple. Également, un nouveau projet, la “popotte”, un foodtruck sera utilisé pour des ateliers 

cuisines en aller-vers sur les communes. 
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Au niveau du dispositif CLAS, où il y a 7 CLAS répartis sur le territoire du centre social pour être au plus  
près des familles et des écoles.  

 Le développement des compétences psychosociales→
Nous  accompagnons  les  habitants  et  les  familles  au  travers  d’une  démarche  de  développement  des 

compétences psychosociales,  une démarche que nous avons déjà commencée depuis début 2021 et  pour  

laquelle l’ensemble de l’équipe a suivi une formation IREPS 56.

Les finalités de ces compétences sont :

• Le bien-être physique et psychique de cette personne

• L'insertion sociale ou socioprofessionnelle

• L'épanouissement personnel

→ La participation des familles :

« Nous souhaitons accompagner les familles au cœur de leurs projets ».

Accompagnement individuel :

La référente famille, de formation Conseillère en économie sociale et familiale, accompagne les familles sur 
rendez-vous, pour toutes demandes d’ordre de la vie quotidienne et familiale.   Afin d’accompagner au 
mieux  les  familles,  nous  souhaitons  mettre  en  œuvre  un  accompagnement  plus  privilégié  au  niveau 
individuel de la famille, en proposant l’utilisation d’un outil « L’éco-baromètre » - Annexe 4 - , outil créer par 
la référente famille suite à une formation via Christophe MARCHAND, afin d’accompagner « au projet de la 
famille » en passant par différents champs de la vie quotidienne et ainsi valoriser l’enfant, la fratrie, les 
parents, vers un objectif commun (ex : passer plus de temps ensemble, travailler sur un futur départ en  
vacances, un week-end en famille, …). 

Cet outil participerait également à notre démarche de co-éducation avec les enfants et parents du CLAS.

CLAS :

La référente famille intervient aux côtés de la coordinatrice CLAS au niveau de l’axe soutien à la parentalité.  

En effet, le premier entretien avec les familles est réalisé en duo. Également, la référente famille assiste aux 

réunions avec les encadrants CLAS des sept communes et participe à l’élaboration et la mise en œuvre des 
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actions spécifiques de soutien à la parentalité. Également, une réunion par mois est réalisée avec l’équipe du  

CLAS  par  la  référente  famille  pour  travailler  avec  les  animateurs  CLAS  sur  du  soutien  à  la  parentalité.  

Exemple: comment valoriser les compétences de parents au sein du CLAS, … La référente famille à pour rôle ici de 

faciliter  les  échanges  et  les  partages  d'expériences  entre  animateurs  et  de  faire  le  lien  avec  d'éventuels  

partenaires extérieurs suivant les besoins.

Les familles sont invitées à venir et participer à des temps d’échanges, d’activités avec leurs enfants, sur le  

temps de départ échelonné du  CLAS, entre 18h et 18h30.

Deux  temps  familles  sont  mis  en  œuvre  durant  l’année.  Il  s’agit  de  journées  en  famille,  conviviales  qui 

permettent de valoriser les projets des enfants, de passer des moments privilégiés en famille et de faire plus 

ample connaissance.

 →Degrés d’implication des familles

Les  familles  pourront  êtres  sources  de  propositions  et  de  décisions  afin  qu’elles  puissent  êtres  partie  

prenantes de l’animation du projet centre social.

Ainsi, les familles pourront êtres impliquées selon différents degrés comme suit :

Nous sommes bien conscients que cette notion d’implication est nouvelle pour les familles et qu’elle prend du  

temps.   30% des familles ayant répondu au questionnaire “Famille”,  souhaitent participer à un groupe de  

travail  /de réflexion sur la thématique famille.  Ainsi nous allons poursuivre, avec les familles du territoire,  

cette démarche de soutien et d’accompagnement à l’implication des familles au sein du centre social. 
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3 - L’impact social des projets du centre 

Les  projets  portés  par  le  centre social,  axés  sur  l'animation  globale,  l'accueil  et  l'écoute des  habitants,  le 

développement des compétences psychosociales ainsi que l'accompagnement du pouvoir d'agir et des formes 

de participation, génèrent des impacts sociaux significatifs. Parmi eux :

 →Renforcement du lien social et de la cohésion territoriale

Impact  :  Mise  en  place  d'espaces  de  rencontre  et  d'échange  favorisant  la  solidarité  et  la  compréhension 

mutuelle entre les habitants, contribuant ainsi à réduire l'isolement social.

 →Développement des compétences individuelles et collectives

Impact  :  Amélioration  des  compétences  psychosociales  des  participants  (communication,  gestion  des 

émotions, résolution de problèmes), favorisant leur autonomie et leur participation active à la vie locale.

 →Accroissement de la participation citoyenne et de l'engagement

Impact : Encouragement des habitants à s'impliquer dans la vie locale, à prendre des responsabilités et à co-

construire des projets collectifs, renforçant ainsi leur pouvoir d'agir et leur sentiment d'appartenance.

L'engagement des habitants au sein du centre social prend plusieurs formes :

Adhésions - Mis en place depuis janvier 2025

• Adhésions individuelles : Inscription personnelle permettant une participation régulière aux activités.

• Adhésions familiales : Participation de l'ensemble de la famille, favorisant les liens intergénérationnels.

Engagement bénévole

• Bénévoles d'activités : Participation régulière à l'animation ou à l'organisation des activités.

• Bénévoles ponctuels : Engagement occasionnel lors d'événements spécifiques.

Participation informelle

• Usagers non adhérents : Participation aux activités sans inscription formelle, élargissant l'impact du 

centre.

• Collectifs,  commissions  et  habitants  ressources  :  Contribution  à  la  gouvernance  et  aux  prises  de  

décision stratégiques du centre.

Modalités de comptabilisation

• Adhésions individuelles et familiales : Enregistrement des inscriptions dans un logiciel dédié.

• Bénévoles d'activités et ponctuels : Suivi via un listing indiquant la nature et la durée de l'engagement.

• Usagers non adhérents : Estimation via un logiciel famille, feuilles de présence et comptages lors des 

événements.

• Collectifs,  commissions et habitants ressources :  Documentation des contributions et des rôles des 

participants.

Ces différentes formes d'engagement permettent de mesurer l'impact des actions du centre social et d'adapter 

les projets aux besoins du territoire.
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VI – FONCTIONNEMENT DE LA STRUCTURE

1- De l’organigramme a la place du Centre social au sein du territoire 

Le Centre Social est géré par le CIAS de Questembert Communauté et placé sous la responsabilité directe de 

sa direction.
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Le schéma, ci-dessous, illustre l’articulation du centre social "Maison Pop" au sein du territoire, en mettant en  

avant les acteurs, les instances et les dynamiques de coopération.

À travers les différentes  instances on retrouve les axes principaux du Centre Social qui sont : 

Territoire : Intégration au projet politique du CIAS.

• Développement : Coordination avec les directions du CIAS et des centres sociaux.

• Projets : Administration, mise en œuvre et évaluation.

• Participation : Rencontres avec les acteurs locaux.

Partenariats et échanges :

• Réunions d’équipes et de secteurs.

• Rencontres annuelles avec les élus référents des 7 communes.

• Travail en lien avec les instances du CIAS.

L’objectif global est de renforcer la coordination et la concertation entre les acteurs du territoire pour une  

meilleure mise en œuvre du projet social.
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2- Accompagnement et formation des équipes

→Dans la continuité du premier agrément 

Dans le cadre du projet social 2025-2029, des formations seront mises en place pour l’ensemble des équipes  

afin  de renforcer  leurs  compétences et  d’améliorer  l’accompagnement des publics,  en particulier  ceux en 

situation de vulnérabilité.

Concernant l’accueil et l’accompagnement des publics fragiles, des formations seront proposées en lien avec 

la  FCSB.  Elles  porteront  sur  l’accueil,  l’écoute  et  l’accompagnement  des  personnes  en  souffrance  ou 

confrontées à  des situations difficiles.  Parallèlement,  des sessions organisées avec le CNFPT permettront 

d’approfondir  la  compréhension  de  la  fragilité  et  de  la  vulnérabilité  des  publics,  ainsi  que  d’acquérir  des 

compétences en gestion des conflits et de l’agressivité.

Sur  la  thématique  de  la  protection  de  l’enfance,  des  actions  de  sensibilisation  et  des  formations  seront  

dispensées par des organismes spécialisés. Des rencontres partenariales seront également organisées pour 

favoriser une meilleure connaissance des dispositifs existants et améliorer l’accompagnement des enfants et  

des familles concernées.

La santé et le bien-être seront également au cœur de la formation des équipes. En collaboration avec le CLS, 

des  actions de  sensibilisation  et  la  formation  Sentinelle seront  proposées  afin  d’aider  les  professionnels  à 

repérer et accompagner les personnes en détresse psychologique et à prévenir les risques suicidaires. Ces 

formations  permettront  d’identifier  les  signes  de  souffrance,  d’adapter  son  approche  relationnelle  et 

d’orienter  les  personnes  vers  les  ressources  appropriées.  Elles  aborderont  également  les  limites  de 

l’intervention des professionnels et l’importance de préserver leur propre santé mentale.

L’animation et le développement des compétences psychosociales feront l’objet de formations spécifiques. La 

SDJES  proposera  des  sessions  sur  les  thématiques  Jeunesse  et  Sport dans  le  cadre  des  PEDT.  La  CAF 

accompagnera  les  équipes  du  CLAS  à  travers  des  formations  adaptées.  En  partenariat  avec  Information 

Jeunesse, des formations portant sur l’accompagnement des jeunes seront également mises en place afin de  

mieux répondre à leurs besoins et attentes.

Enfin, les équipes du centre social seront encouragées à s’impliquer dans les commissions thématiques et les  

réseaux professionnels de la FDCS. Cette participation concernera notamment les groupes : référents famille,  

chargé d’accueil et de direction, afin de favoriser les échanges et la montée en compétences sur des sujets clés  

du projet social.

 → L’accueil des stagiaires

32 stagiaires ont été accueillis au Centre Social sur la période 2023-2024, avec des profils allant de 13 à 29 

ans. Qu’il s’agisse d’un stage découverte de 3 , d’un stage en filière administrative, d’animation ou du secteurᵉ  

social, notre démarche d’accueil vise à offrir une expérience enrichissante et adaptée à chaque stagiaire.

Lors de leur arrivée, les stagiaires bénéficient d’un premier accueil avec l’animateur ou l’animatrice jeunesse  

14-17 ans. Ce temps d’échange permet d’identifier leurs attentes, de leur présenter le fonctionnement du  

centre social et de construire un parcours d’intégration en lien avec leurs objectifs.

 →Nos objectifs pour l’accueil des stagiaires

L’accueil des stagiaires au Centre Social repose sur plusieurs objectifs essentiels. Nous souhaitons avant tout 

favoriser la découverte et l’immersion professionnelle afin de permettre aux stagiaires de mieux appréhender 

les métiers du social, de l’animation et de l’administration. Il est également primordial de les encourager dans  

l’acquisition  de  compétences  en  leur  offrant  des  expériences  concrètes,  que  ce  soit  par  l’observation,  la 

participation active aux activités ou la prise d’initiatives encadrée.

Nous mettons un point d’honneur à accompagner et soutenir les jeunes dans leur parcours en leur proposant 

un cadre bienveillant, des temps d’échange réguliers et un suivi personnalisé pour les aider à construire leur  

projet professionnel. De plus, nous veillons à valoriser leur engagement et leur autonomie en les incitant à 
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développer leur capacité d’adaptation, leur sens des responsabilités et leur esprit d’initiative.

Enfin,  nous  cherchons  à  développer  une  dynamique  d’apprentissage  mutuel  en  créant  des  interactions  

enrichissantes  entre  les  professionnels,  les  jeunes  accueillis  et  les  stagiaires.  Ces  échanges  favorisent  la 

transmission des savoirs et des pratiques, renforçant ainsi l’expérience et l’intégration des stagiaires au sein  

de la structure.

En intégrant ces objectifs, le Centre Social s’engage à offrir aux stagiaires un cadre structurant et formateur,  

leur permettant de s’impliquer pleinement dans la vie de la structure et de mieux appréhender les enjeux du  

travail social et de l’animation.

3-Organisation pratique et gestion interne du Centre social

 →Organisation de l'ouverture et des ateliers

Le centre social, situé à Questembert, accueille le public du lundi au vendredi de 9h00 à 12h30 et de 13h30 à  

17h00, avec une fermeture le jeudi matin.

Des espaces d'accueil  sont  régulièrement ouverts  au  sein des communes afin  de proposer des projets  et  

ateliers  de  proximité  pour  les  habitants  et  les  jeunes.  Nous  collaborons  étroitement  avec  les  structures 

locales, les mairies et les médiathèques pour enrichir nos offres et mieux répondre aux besoins du public.

Pour  pallier  les  problèmes  de  mobilité,  nous  déployons  de  nombreuses  actions  "hors  les  murs"  afin  de  

présenter le centre social et de renforcer le lien social. Un de nos outils phares est "Pop’Potes", une cuisine  

mobile permettant de recréer des espaces de vie sociale dans les communes à travers des ateliers culinaires et  

diverses animations.

Nous mettons également en place des navettes, annoncées dans l’agenda et les supports de communication,  

afin de faciliter l’accès aux activités de la Maison Pop pour les habitants et la jeunesse.

Concernant nos accueils de loisirs, nous sommes ouverts tous les mercredis et durant les vacances scolaires 

de 7h30 à 18h30. Le dispositif CLAS (Contrat Local d’Accompagnement à la Scolarité) fonctionne en soirée de 

16h30 à 18h30 au sein des communes.

Pour les jeunes de 14 ans et plus, deux animateurs jeunesse assurent des ouvertures d’espaces le midi, en 

"aller-vers" et hors les murs. Ils co-construisent avec les jeunes des activités adaptées et flexibles, notamment 

en soirée, le mercredi et le samedi.

 →Horaires d’ouverture et adaptations

Jusqu’en 2024, les horaires d’ouverture du centre sont maintenus du lundi au vendredi de 9h00 à 12h30 et de 

13h30 à 17h00, avec une fermeture le jeudi matin. En 2025, un réajustement est prévu, avec la fermeture du  

centre le mercredi matin et une possible ouverture supplémentaire sur les communes.

Des permanences sont assurées les samedis matin de 9h00 à 12h30 lors des périodes d’inscription pour les  

vacances.  D’autres permanences se tiennent sur les ACM de Berric,  Molac et La Vraie-Croix de 17h00 à  

18h30 pendant ces mêmes périodes.

Le centre social connaît environ 5 fermetures exceptionnelles par an pour des formations ou des réunions 

internes.

 →Organisation interne et fonctionnement de l'équipe

Une  réunion  d'équipe  est  organisée  tous  les  deux  mois,  le  jeudi  matin,  ce  qui  implique  la  fermeture 

exceptionnelle de l’accueil. Ces réunions rassemblent l’ensemble des professionnels et ont pour objectifs :

• le travail collectif sur les actions du centre social,

• l’analyse des fonctions d’accueil et d'écoute du centre,

• des ateliers en groupes favorisant les échanges et la construction d’outils communs.
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Des réunions spécifiques sont aussi  tenues chaque semaine entre les référents (coordinateurs enfance et 

jeunesse,  référente  famille  et  habitants,  et  direction).  Ces  temps  permettent  de  construire  et  d’avancer 

collectivement sur les projets, tout en renforçant la collaboration entre les membres de l'équipe.

Enfin, des réunions sectorielles sont organisées en enfance et en jeunesse afin de coordonner les actions dans  

le cadre du Projet Educatif Territorial (PEDT) et du projet du centre social. En parallèle, la direction met en 

place  des  entretiens  individuels  avec  les  référents  et  coordinateurs  pour  traiter  des  problématiques 

rencontrées, assurer un accompagnement en management et suivre les projets en cours.

 → Les locaux

Le centre social dispose de plusieurs espaces destinés aux différents services proposés.

Espaces administratifs  

● À Questembert : un local regroupe l’accueil des usagers et les bureaux administratifs, servant de siège  

au centre social.

● Dans  les  six  communes  partenaires  :  les  espaces  Pop,  mis  à  disposition  par  les  municipalités, 

permettent d’accueillir le public et de proposer divers projets et ateliers de proximité.

Espaces de vie et d’animation  

● Enfance : cinq accueils de loisirs sont implantés à Questembert, Berric, La Vraie-Croix et Molac.

● Jeunesse : les accueils de loisirs et jeunesse sont situés au centre social de Questembert ainsi que dans  

les communes de Lauzach, Berric, La Vraie-Croix et Larré, où les espaces Pop favorisent un lien de  

proximité.

● Dispositif CLAS : des lieux dédiés sur chaque commune permettent d’accueillir les groupes en dehors  

des établissements scolaires.

● Habitants et familles : un espace dédié au sein du centre social ainsi que les espaces Pop accueillent les  

habitants pour des rencontres et projets collectifs.

L’espace public est également investi à travers des animations et ateliers en "aller-vers" pour organiser des  
temps de rencontre, des ateliers parents-enfants et des séances d’information.

L’outil  itinérant  Pop’Potes,  une  cuisine  mobile,  permet  de  recréer  un  espace  de  vie  sociale  au  sein  des 
communes.

Un nouveau bâtiment dédié au CIAS est prévu pour 2026. Il sera conçu pour améliorer l’accueil du public et 
optimiser les espaces d’activités.

 →Moyens logistiques (matériel et véhicules)

Moyens pédagogiques  

Le centre social dispose de plusieurs malles pédagogiques permettant d’organiser des ateliers collectifs et  

interactifs :

• Malles de développement des compétences psychosociales : jeux, livres et supports numériques pour 

des ateliers destinés à tous les publics (familles, enfants, jeunes, habitants). Ces outils sont aussi utilisés 

lors des animations en extérieur pour favoriser le lien social.

• Malles bricolage : mises à disposition des habitants pour organiser des ateliers intergénérationnels et  

transmettre des savoir-faire.

• Malles  jardinage :  enrichies  progressivement  pour  proposer  des  actions  et  ateliers  autour  de 

l’environnement.

• Malles  handicap :  jeux,  livres  et  supports  adaptés  pour  mieux  accueillir  les  enfants  et  jeunes  en 

situation de handicap, tout en accompagnant les professionnels.

• Malles sensorielles :  destinées aux enfants de 3 à 5 ans et plus,  elles favorisent le développement 

sensoriel et la gestion des émotions.

• Malles  sportives :  matériel  varié  (vélos,  rollers,  handball,  hockey,  ping-pong,  basket,  foot,  jeux  de 

quilles, pétanque, slackline, golf...) pour faire découvrir différents sports.

• Malles  cirque :  équipements  permettant  d’initier  aux  arts  du  cirque  (jonglage,  monocycle,  fil  de 
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funambule, assiettes chinoises, pédalos...).

• Malles couture : machines à coudre et tissus pour animer des ateliers de couture.

• Autres malles : outils scientifiques, théâtre, cinéma, marionnettes, déguisements, etc.

Ces  malles  sont  conçues  pour  favoriser  l’échange  de  savoir-faire  entre  habitants  et  enrichir  les  ateliers  

collectifs destinés aux familles, enfants et jeunes.

Le centre social est également équipé pour organiser des séjours en camping. L’acquisition de tentes familiales 

est envisagée pour développer les premiers départs en vacances en famille.

Parc de véhicules  

Le centre social dispose de :

• Cinq mini-bus et un véhicule cinq places,

• Des véhicules supplémentaires mis à disposition par le siège.

Ces moyens de transport permettent d’organiser des sorties et d’envisager des navettes adaptées aux projets  

des habitants.

L’outil Pop’Potes, tracté par un mini-bus, joue un rôle essentiel dans l’animation des communes. En plus 
de  proposer  des  ateliers  et  animations  culinaires,  il  permet  de  transporter  des  habitants  ayant  des 
difficultés à se déplacer.

4- Communication et visibilité

L’équipe du centre social travaille en collaboration avec le service communication afin d’élaborer des outils  

d’information et de valorisation. Dans cette démarche, un logo identifiable par tous a été créé.

Plusieurs supports sont mis en place pour présenter le centre social et faire connaître ses valeurs, missions et  

intentions :

• Une plaquette de présentation détaillant les services et activités,
• Un livret d’accueil incluant l’adhésion et la charte des habitants,
• Un espace dédié sur le site de Questembert Communauté, où sont disponibles le projet social, 

les communications des services, les agendas des habitants, les programmes familiaux trimestriels 
ainsi que les documents administratifs d’adhésion et d’inscription aux accueils.

Différents canaux de communication sont utilisés :

• Mailings : une base de contacts (habitants et familles) permet l’envoi d’une newsletter mensuelle 
contenant les actualités et l’agenda des habitants ainsi qu’une programmation familiale trimestrielle.

• Affichage : des panneaux situés dans les espaces d’accueil du centre social et des espaces Pop 
mettent en avant la programmation, les temps forts et les plaquettes d’information.

• Mailings spécifiques : des groupes d’élus référents et d’animation sociale reçoivent régulièrement 
des actualités  et  des supports  d’information.  Les partenaires et  associations locales  bénéficient 
également de ces envois.

• Réseaux sociaux : la communication est assurée via la page Facebook du centre social Maison 
Pop et  le compte Instagram jeunesse,  géré par  les animateurs dans le  cadre du dispositif  des  
"Promeneurs du Net".

Une réflexion  sera  menée afin d’adapter les  supports  de communication aux usages des habitants  et  des 

jeunes. Cette démarche s’appuiera sur un diagnostic partagé avec les élus, les référents des communes et les  

partenaires  locaux.  L’objectif  est  de  toucher  le  public  le  plus  large  possible,  en  particulier  les  personnes  

isolées, en s’appuyant sur des canaux tels que les réseaux sociaux, le bouche-à-oreille et les relais habitants.

La  présence  du centre social  sur  l’espace public,  notamment lors  des  marchés  et  événements locaux,  est  

essentielle  pour  renforcer  sa  visibilité,  créer  du  lien  et  recenser  les  besoins  des  habitants.  Des  outils  de 
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repérage, tels que des oriflammes et des vêtements aux couleurs du centre, continueront à être déployés pour  

faciliter son identification.

5- Les moyens financiers 

 →Répartition des charges

La majorité des dépenses est consacrée aux frais de personnel (1 137 692,02 €), soit environ 73% du total, ce 

qui est cohérent pour une structure sociale qui repose sur l'accompagnement et l'animation.

Les autres charges de gestion courante (254 291,84 €) et les services extérieurs (56 742,82 € + 89 495,49 €)  

représentent une part significative des coûts de fonctionnement.

 → Sources de financement 

Les subventions d’exploitation (1 212 490,76 €) constituent la principale ressource financière, couvrant 77% 

du budget, (réparti par 50 % de subvention d’équilibre de Questembert - Communauté , 30 % de subvention 

venant de la CAF, MSA et ARS  et  les ventes de prestations pour le reste  (355 600,87 €) .

 → Points de vigilance

• Dépendance aux subventions : Une part très importante des revenus vient des subventions. Il pourrait 

être pertinent de rechercher des financements complémentaires pour assurer la pérennité financière.

• Investissements futurs : La construction d’un nouveau bâtiment en 2026 nécessitera sans doute des 

92



charges supplémentaires, il serait intéressant d’anticiper leur coût.

• Optimisation des coûts : Une analyse plus détaillée des charges permettrait d’identifier d’éventuelles 

pistes d’optimisation, notamment sur les dépenses externes.

93



VII – LE PLAN D’ACTION EN REGARD DES PRIORITÉS RETENUES 
ET DES OBJECTIFS DE LA STRUCTURE POUR CONTRAT DE 
PROJET

1) Tableau de correspondance entre axes stratégiques et actions 
À  la  suite  de  la  commission  permanente  du  10  janvier,  qui  a  validé  le  plan  d’action,  et  du  conseil  

d'administration du 30 janvier, où le plan d’action du projet social de territoire CIAS a été présenté, voici un  

aperçu des axes et objectifs du projet 2025-2029 du Centre Social « La Maison Pop’ ». 

 →Axe A :  Améliorer l’accès aux services et contribuer à répondre aux besoins des habitants 

Favoriser une approche globale de l’alimentation / des modes de consommation :

• Favoriser l’accès à une alimentation de qualité

• Sensibiliser aux alternatives durables

Réduire les inégalités d’accès aux services : Développer des solutions de mobilité solidaire

Réduire l’isolement : 

• Décentraliser les actions

• Renforcer la mobilité et l’accès aux services

Adapter la fonction d’accueil et l’écoute : 

• - Renforcer l’information et le maillage territorial

• - Renforcer les partenariats locaux

• - Accompagner le repérage

• - Adapter notre communication

 →Axe B : Renforcer les solidarités et le lien social 

Réduire l’isolement :

• Accompagner les publics vulnérables

• Informer et orienter vers les partenaires de territoire

Promouvoir les solidarités :

• -Renforcer les outils de espaces d’accompagenement et participatifs

• -Sensibilser aux outils numériques

• -Développer des événements accessibles

Soutenir les initiatives d’entraide et la participation des habitants : Favoriser l’engagement sous toutes ses 

formes

 →Axe C : Favoriser l’accès à la culture , aux loisirs et aux vacances 

Offrir des opportunités culturelles et de loisirs accessibles :

• Proposer des activités culturelles et de loisirs 

• Renforcer les liens familiaux via des projets collectifs

Réduire les inégalités d’accès aux vacances et loisirs : Informer et accompagner aux départs en vacances

Favoriser l’interculturalité : Renforcer le lien social par la culture 
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→Axe D : Accompagner les familles, les enfants et les jeunes dans leur parcours de vie 

Accompagner les parents dans leur rôle éducatif et leur bien–être :

• Développer des actions familles

• Développer des liens interservices et partenariaux autour de l’accompagnement des familles

• Accompagner les familles en situation de fragilité

• Prévenir , accompagner , orienter autour de l’épuisement parental

• Renforcer le maillage partenarial autour du bien-être

Favoriser et renforcer la participation des familles , jeunes et enfants :

• Encourager, soutenir et accompagner les envies, projets et initiatives 

• Proposer des espaces sécurisés d’expression

• Sensibiliser autour des pratiques numériques

• Déterminer une cohérence de parcours de l’enfant au jeune adulte

• Mettre en place les coopérations partenariales en lien avec l’enfance et la jeunesse
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2) Suivi et évaluation continue au fil de l’agrément 

L’évaluation du projet doit permettre de mesurer les résultats obtenus par rapport à des objectifs fixés. 

Le sens doit être revisité en permanence, porté et partagé par tous .

Globalement,  l’équipe  du  Centre  Social  va  agir  dans  le  cadre  du  projet  social  en  se  posant  les  questions  

suivantes :

• La cohérence et la conformité du projet social : En quoi le projet est-il conforme à l’animation globale 

du Centre Social ? En quoi l’orientation est-elle cohérente avec les politiques territoriales ?

• Pertinence et qualité : En quoi le projet social est-il pertinent au regard du diagnostic de territoire ?

• La faisabilité : En quoi le projet social est-il garanti par les moyens internes au Centre Social ?

• L’attractivité :  En  quoi  le  projet  social  est-il  complémentaire  avec  des  actions  portées  par  les 

partenaires ? Le projet social a-t-il mobilisé les partenaires du territoire ?

• L’efficacité :  En  quoi  l’orientation  a-t-elle  contribué  au  développement  de  la  vie  associative  sur  le 

territoire et au pouvoir d’agir des habitants ?

Durant la  durée  de l’agrément,  nous  partirons sur  deux  types  d’évaluations :  une  évaluation  réalisée  par 

l’équipe ainsi qu’une évaluation dite “participative” avec les habitants et les partenaires 

Dans la démarche d’élaboration et la mise en œuvre des actions, l’équipe de la Maison Pop’ doit s’appuyer sur  

les outils d’évaluation définis en amont. 

Ceux  -ci  pourront  être  réajustés  et  seront  un  des  points  de  retour  d’expérimentations  lors  des  réunions  

d’équipes du Centre Social .

Lors  des  comités  techniques  portés  par  le  Centre  Social,  nous  incluons  dans  l’ordre  du  jour  les  étapes  

d’évaluations, afin qu’elles soient partagées et alimentées par les membres du comité.

Lors d’un temps fort d’animation, les habitants et partenaires s'exprimeront  à travers une animation ludique. 

L’évaluation participative doit être au cœur de notre démarche. 
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Tableau des problématiques – besoins-objectifs

Le croisement des données qualitatives (données chaudes) et quantitatives (données froides) nous permet d’identifier les problématiques, les besoins, les 
attentes, ainsi que les objectifs, comme présenté dans les tableaux ci-dessous. Ce travail s’inscrit dans une démarche de mise en cohérence avec le projet 
social de territoire du CIAS, les projets de Questembert-Communauté et des communes, tout en tenant compte des missions d’un centre social et des 
ressources disponibles. Nous avons repris les thématiques définies lors de la phase de diagnostic, qui peuvent se recouper et se compléter. 

Thématique : Alimentation / consommation

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés Objectifs identifiés pour le Centre Social

- Impact économique sur la consommation : La crise 
économique actuelle engendre une baisse globale de la 
consommation, contraignant les ménages à réduire leurs 
dépenses.

- Émergence de nouveaux modes de consommation : 
Face à ces contraintes, les habitants explorent des 
alternatives, telles que le recours à des circuits courts, la 
consommation collaborative ou le réemploi, mais 
nécessitent un accompagnement pour adopter 
durablement ces pratiques.

Accessibilité alimentaire pour les publics vulnérables 
: Une attention particulière doit être portée aux familles 
monoparentales et aux personnes isolées pour garantir 
un accès à une alimentation abordable, tant sur le plan 
financier que logistique (mobilité, proximité des 
ressources).
Accompagnement vers une transition des habitudes : 
Les habitants du territoire expriment une volonté de 
transformer leurs comportements de consommation, 
mais attendent un soutien concret pour faciliter cette 
transition (sensibilisation, outils pratiques, offres 
adaptées).

Améliorer l'accessibilité alimentaire pour les publics 
vulnérables
Renforcer le repérage et faire le lien avec les 
dispositifs/structures existantes sur le territoire
Développer des solidarités entres habitants pour faciliter 
l'accès à des produits alimentaires aux personnes ayant 
des difficultés de mobilité
Promouvoir et accompagner de nouveaux modes de 
consommation
Mettre en place des dispositifs d'accompagnement 
concrets pour encourager et simplifier l'adoption de ces 
pratiques (ateliers, guides, transmission de savoir faire ).
Sensibiliser les habitants aux alternatives durables 
présents  ex : laisse parler ton coeur , jardins partagé , 
“repair café” de la ressourcerie et du Centre Social Eveil 
.

Cf Axe 4 du PCAET Questembert communauté 
Promouvoir et faciliter l’alimentation durable- Action 

11     : Sensibiliser les citoyens à l’impact de leur   
consommation et aux bienfaits d’une alimentation 

durable
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Thématique : Habitat 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés Objectifs identifiés pour le Centre Social

- Inconvénients liés à la vie en milieu rural :Isolement 
social et éloignement des commodités (services, 
commerces, activités culturelles ou sociales).
Problèmes récurrents de mobilité et de transport, 
limitant l’accès à d’autres zones ou communes voisines.
- Besoin d’amélioration des logements : 
Préoccupation marquée pour la performance 
énergétique, soulignant une demande importante en 
matière de travaux d’amélioration pour réduire les coûts 
et l’impact environnemental.
- Manque de connaissance des solutions alternatives 
d’habitat

- Accompagnement dans la recherche de logement : 
Développer des outils et services pour faciliter l’accès à 
des logements adaptés aux besoins des habitants, 
notamment pour les familles ou les personnes en 
situation d’urgence.

- Renforcement des mobilités douces et des 
connexions intercommunales

- Sensibilisation et promotion des solutions d’habitat 
innovantes

- Prise en compte des attentes en milieu rural

- Renforcer l’information vers les services, projets 
existant ( communales, intercommunal et associatifs) 
- Être acteur du maillage et repérage des habitants en 
situation d’urgence sur un besoin de logements 
- Réduire l’isolement et améliorer la qualité de vie en 
milieu rural
-Renforcer les liens sociaux via des initiatives 
d’habitants 
Favoriser la notion d’entraide entre habitants
Cf Axe 7 PCAET de Questembert Communauté        
Accompagner la rénovation et favoriser la performance 
énergétique des bâtiments –Action 23 Massifier la 
rénovation énergétique de l’habitat privé
Cf Schéma directeur cyclable et 
«     petites villes d demain     »   

Thématique : bien vieillir sur le territoire 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés Objectifs identifiés pour le Centre Social

 - Difficultés d’intégration pour certains retraités,particulièrement 
pour les nouveaux arrivants qui méconnaissent les codes/habitudes 
de la vie rurale.
- Accès insuffisant à la santé et aux soins :
Les difficultés à se déplacer jusqu’aux structures de santé aggravent 
ces préoccupations
- Préoccupations économiques croissantes
Les retraités actuels et futurs s’inquiètent des difficultés économiques
- Manque d’espaces d’expression et de communication
- Défis liés à la mobilité en milieu rural
- Absence de lieux intergénérationnels et de dynamiques solidaire

- Améliorer l’accès aux services de santé

- Renforcer la mobilité solidaire

- Encourager la création de lieux 
intergénérationnels

- Améliorer l’accès à l’information et 
aux outils numériques

- Soutenir la vie associative et culturelle 
locale

- Faciliter l’intégration et renforcer le lien social des 
retraités
 - Être acteur dans le contrat local santé en favoriser le 
repérage et les actions/projets qui en découlent
 - Renforcer la mobilité solidaire pour faciliter l’accès aux 
services essentiels.
- Soutenir les dynamiques d’entraide et de solidarité locale
- Renforcer l’accès à l’information et l’inclusion 
numérique
Informer au plus près sur les services d’accès aux droits 
( EFS, atelier numérique) et adapter les supports  
d’information . 
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Thématiques familles 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés

- Augmentation de la monoparentalité, principalement 
des femmes seules avec enfants 
- Niveau de vie médian modéré  inférieur à la moyenne 
départementale.
- Manque de places en accueils de loisirs 
- Présence de violences intrafamiliales 
- Augmentation des inégalités  selon les situations 
familiales, l’accès aux loisirs, vacances et loisirs est freiné 
par les coût
- Augmentation des enfants présentant des troubles TDA, 
TDAH ou troubles DYS.

- Faible participation et mobilisation sur les espaces de 
réflexion et co-construction des familles

Renforcer l’offre de garde pour les tout-petits et augmenter les places en accueils de loisirs.
Développer des activités culturelles, accessibles financièrement et géographiquement.
Accompagner la parentalité avec des ateliers, du soutien individuel et des temps dédiés aux parents.
Soutenir les familles monoparentales et les femmes victimes de violences.
Faciliter l’accès aux vacances, besoin de projets de séjours collectifs ou co-organisés.
Sensibiliser et mobiliser davantage de familles grâce à une meilleure communication des actions et 
dispositifs existants. 
Besoin d’accompagnement des familles en cas de situation difficile dans les démarches administratives.

Besoin d'accompagnement pour les mères, notamment sur l'estime de soi et la gestion du quotidien.

Nécessité d’un accompagnement adapté et de ressources spécifiques dans les structures pour les 
enfants/jeunes en situation de handicap 

Objectifs identifiés dans le cadre du Centre Social

Développer des activités culturelles accessibles financièrement et géographiquement
- Organiser des sorties culturelles à faible coût (musées, spectacles, cinéma) en partenariat avec des institutions culturelles  et le service culture. 
- Créer des ateliers intergénérationnels autour de la culture et des arts, pour renforcer le lien social.
- Proposer des navettes ou covoiturages pour les familles isolées géographiquement.

Accompagner la parentalité avec des ateliers, du soutien individuel et des temps dédiés aux parents
- Renforcer les ateliers parents-enfants 
- Mettre en place des temps dédiés aux parents pour favoriser leur bien-être.
- Informer et accompagner vers l’offre de soutien éducatif du territoire
Soutenir les familles les plus vulnérables et les femmes victimes de violences
- Créer des groupes de soutien spécifiques pour les familles monoparentales, axés sur l’échange d’expériences et l’entraide.
- Renforcer les partenariats avec les structures spécialisées (CIDFF, Planning Familial) pour un accompagnement global des femmes victimes de violences.
- Sensibiliser et former l'équipe du centre social à l'écoute et à l'orientation des familles en difficulté.

Faciliter l’accès aux vacances avec des projets collectifs ou co-organisés
- Développer des séjours familiaux collectifs, co-construits avec les familles pour mutualiser les coûts et renforcer les liens sociaux.
- Promouvoir les dispositifs d’aide au départ en vacances (Vacances Apprenantes, CAF) et accompagner les familles dans leurs démarches administratives.
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- Proposer des alternatives comme des activités estivales locales (sorties nature, journées découverte) pour les familles ne partant pas en vacances.

Sensibiliser et mobiliser davantage de familles grâce à une meilleure communication
- Organiser des temps de rencontre conviviaux pour présenter les activités et recueillir les besoins des familles.
- Impliquer les familles dans la co-construction des projets, pour renforcer leur engagement et leur sentiment d’appartenance.

Accompagner les familles dans les démarches administratives

Soutenir les mères sur l’estime de soi et la gestion du quotidien
- Proposer des temps dédiés aux femmes (soirées bien-être, sorties entre femmes, ateliers estime de soi).
- Organiser des activités sportives ou artistiques pour renforcer la confiance et briser l’isolement.
- Développer des groupes d’entraide pour les mères en transition (séparation, retour à l’emploi, etc.).

Accompagnement des enfants et jeunes en situation de handicap
- Former les équipes du centre social à l’inclusion et à l’accompagnement des besoins spécifiques.
- Collaborer avec des professionnels spécialisés pour soutenir les familles et les enfants .
- Renforcer les moyens humains et matériels pour accueillir les enfants porteurs de handicap dans les activités (animateurs dédiés, matériel adapté).

Thématique jeunesse 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés

- Manque de visibilité des offres jeunesse : Circuit de 
communication
- Faible engagement et participation :
◦ Peu d'implication dans des projets solidaires ou collectifs 
- Problèmes liés à l'accès aux loisirs et a la culture :
◦ Difficultés financières pour financer et information sur pass culture
- Un mal-être exprimé par certains jeunes, notamment lié à 
l'école, aux relations familiales ou au regard des autres.
- Une utilisation élevée des écrans.
- Les difficultés de déplacement vers les structures / espaces 
jeunesses limitent la participation.

- Organisation d'activités dans leur commune 
- Renforcement de la présence des animateurs dans des lieux familiers : établissements scolaires , 
city-stades , et espaces publics communaux .
- Utilisation des réseaux sociaux  et des canaux scolaires pour promouvoir les activités.
- Besoin d'un soutien pour équilibrer l'usage des écrans avec d'autres activités.
- Accès à des dispositifs de soutien psychologique, notamment à travers des répertoires de 
professionnels accessibles.
- Soutien pour l’accès aux loisirs
- Besoin d’espace de participation pour renforcer le bien-être et la place sur le territoire. 

Objectifs identifiés dans le cadre du Centre Social

- Renforcer l'attractivité des structures jeunesse :
◦ Proposer des activités variées et adaptées aux attentes des jeunes, en priorisant la proximité.
- Améliorer la communication et l'information :
◦ Moderniser les outils de communication pour toucher efficacement les jeunes et s’appuyer sur les jeunes eux mêmes.
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◦ Mieux informer sur les dispositifs comme le pass culture.
- Développer des solutions de mobilité :
- Créer des espaces sécurisés où les jeunes peuvent s’exprimer et se détendre.
- S’appuyer sur le réseaux partenariales pour répondre aux mal être des jeunes repérés. 
- Encourager l'engagement citoyen :
◦ Promouvoir la participation des jeunes dans des projets collectifs ou solidaires.
◦ Renforcer le lien entre les jeunes et leur territoire pour encourager leur implication locale.
- Réduire l'isolement numérique :
◦ Sensibiliser à une utilisation raisonnée des écrans.
◦ Organiser des ateliers sur l'éducation numérique et l’accompagnement au numérique.

Thématique isolement 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés

- l’isolement est perçu comme un problème important ou très 
important sur le territoire.
Facteurs : mobilité insuffisante et isolement géographique 
Catégories les plus touchées :
Personnes âgées , suivies des adolescents et
des personnes en situation de handicap
Facteurs déclencheurs d’isolement :Déménagement , 
modifications familiales , perte d’emploi,problèmes de santé, difficultés 
financières et problèmes de mobilité (à parts égales).
- Freins à la participation des habitants :
        ◦ Les engagements flexibles sont préférés
         (prêts à participer "de temps en temps").

 - Améliorer la mobilité :
 Priorité accordée aux solutions de transport
 Besoin d’explorer des aides pour passer le permis, réduire les coûts de transport, et 
développer des initiatives comme la mobilité solidaire.
- Créer des espaces de rencontre :
- Développer des réseaux de voisinage et des visites à domicile
- Mettre en place des actions de proximité pour détecter les personnes isolées (bénévoles, 
enquêtes locales).
 -Favoriser une communication papier pour toucher les personnes sans accès à Internet.
  
 

Objectifs identifiés dans le cadre du Centre Social

- Faciliter l’accès aux services et activités :
        ◦ Mettre en place et informer sur les solutions concrètes pour améliorer la mobilité 
        ◦ Organiser des activités dans des lieux de proximité pour réduire les obstacles liés au déplacement.

 - Renforcer la cohésion sociale :
        ◦ Créer des espaces favorisant les échanges intergénérationnels et les liens entre habitants.
        ◦ Développer des partenariats avec des associations locales pour maximiser les ressources.
- Soutenir les initiatives locales et flexibles :
        ◦ Proposer des engagements ponctuels pour inciter une participation plus large.
        ◦ Encourager les habitants à devenir des acteurs dans la détection et la réduction de l’isolement (bénévolat, veille locale).

9



- Communiquer efficacement pour atteindre tous les publics :
        ◦ Mettre en place des campagnes d’information adaptées (communication papier, enquêtes locales).
        ◦ Renforcer la visibilité du centre social en tant qu’acteur clé dans la lutte contre l’isolement (perçu positivement par 52,3 % des habitants).

Thématique solidarité : 

Problématiques identifiées Besoins et attentes exprimés Objectifs identifiés dans le cadre du Centre Social

 - Fragilité des engagements réguliers :
        ◦ Bien que 71 % des habitants aient déjà 
participé à des actions de solidarité, seuls 4 % se 
disent prêts à s’engager de manière régulière.
        ◦ L’engagement est souvent ponctuel, limité par 
des contraintes de temps et des priorités personnelles.

 - Besoins sociaux non couverts :
        ◦ Difficultés persistantes liées à l’accès aux 
services de santé et à la mobilité 
        ◦ Les personnes en situation de précarité 
nécessitent davantage de soutien structuré.

 - Manque d’initiatives adaptées aux formes 
modernes de solidarité :
        ◦ Une faible visibilité des opportunités d'entraide 
pour connecter habitants en demande et habitants 
prêts à aider.
- Centralisation des actions :
        ◦ La concentration des événements dans les 
grandes communes ou centre bourg limite leur 
accessibilité aux zones rurales ou excentrées.

 - Développement de nouvelles initiatives solidaires 
:
        ◦ Mobilité solidaire et ateliers de partage de 
compétences comme priorités.
        ◦ Intérêt pour des actions collectives comme les 
repas partagés , jardins collaboratifs , et groupes de 
parole .

 - Flexibilité dans l'engagement :
        ◦ Des formats ponctuels ou thématiques pour 
encourager davantage de participation.

 - Renforcement des réseaux d’entraide :
        ◦ Besoin d’un système structuré pour identifier et 
accompagner les publics en difficulté, notamment les 
seniors isolés.
        ◦ Propositions comme une cantine solidaire ou 
une application mobile pour connecter aidants et 
bénéficiaires.
 - Proximité et accessibilité :
        ◦ Décentralisation des événements pour inclure 
les habitants éloignés 

- Une demande croissante pour des actions 
localisées, diversifiées et accessibles à des groupes 
spécifiques (femmes, seniors isolés).

- Renforcer les réseaux locaux d'entraide :
 ◦ Créer un réseau de veille pour identifier les personnes 
isolées, notamment les seniors.
◦ Soutenir la solidarité de proximité en mettant en 
relation les habitants via des outils numériques ou 
physiques.
- Soutenir des initiatives accessibles et diversifiées :
◦ Développer des ateliers de partage de savoirs (cuisine, 
compétences, numérique).
◦ Favoriser des événements sociaux et culturels pour 
créer du lien entre les habitants.
 - Favoriser l’engagement sous toutes ses formes :
◦ Proposer des formats adaptés aux contraintes de temps 
(engagement ponctuel ou thématique).
◦ Accompagner les habitants dans leur parcours 
d’engagement 
- Améliorer l’accès aux services essentiels :
◦ Expérimenter des dispositifs pour la mobilité solidaire 
et l’accès aux soins.
- Décentraliser les actions :
◦ Assurer une présence dans les petites communes et 
organiser des événements accessibles pour tous.
- Aller vers les habitants :
◦ Travailler sur un équilibre entre initiatives locales et 
actions mobiles pour atteindre les publics éloignés ou 
fragiles.
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Schéma interne/externe du projet famille 
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L'éco Baromètre : Outil d’accompagnement crée par la référente famille 

13



L’agenda des habitants et newsletter habitant 
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Extrait d’articles de presse 
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